
Vieux proverbes,
vieille sagesse

lettre des Franches- Montagnes

Saignelégier, le 22 juin.
Il existe , dans le Jura Nord , plus de mille pro-

verbes patois. Engagez une conversation avec
un vieux patoisant, vous serez surpri s du gran d
nombre de dictons qu 'il vous débitera tout na-
turellement. Le proverb e j aillit au moment pro-
pice en sentence sagement dosée ou en trait
malicieux. Nos philosophes villageois possèdent
une langue riche qu 'ils manient avec une aisan-
ce remarquable et, dans la contradiction , les
flèches acérées qu 'ils décochent mettent sou-
vent les rieurs de leur côté. Ils le font du reste
sans , méchanceté et, si leurs piqûres sont cui-
santes, ce n'est pas qu 'ils aient mauvais carac-
tère.

Certains adages à double sens sont malicieux,
souvent polissons, parce que le patois, idiome
rustique, n'est pas le langage des fleurs. Ces
proverbes sont le fruit de l'expérience millé-
naire des générations et quiconque en ferait sa
règle de conduite vivrait sa vie sans trop d'en-
nuis, de cahots et de heurts.

Les dictons les plus propres à éclairer la phi-
losophie de nos campagnes sont ceux qui trai-
tent des facultés de l'homme, de ses vertus, de
ses qualités , de ses défauts , de ses vices, de
ses travers, de ses sentiments. Glanons-en quel-
ques-uns au hasard , en donnant les plus typi-
ques en patois.

« E fât poire le temps cment qu 'è vînt, les
dgens cment qu'es sont, l'airdgent po ce qu'elle
vât. » — Il faut prendre le temps comme il
vient, les gens comme ils sont, l'argent pour ce
qu 'il vaut. — N'est-ce pas le secret du bonheur,
surtout par les j ours tourmentés que nous vi-
vons ?

« On j ette touj ours les pierres au « murgier »,
é'pst-à-dire qu 'on donne à celui qui possède.
« Pus le boc ât peut, pus les tchievres l'aim-
mant ». — Plus le bouc est laid, plus les chèvres
l'aiment. — En termes plus choisis, on dirait que
l'amour est aveugle.

« On baille aidé ai creutre les noeuséyes en
ces que n'aint pon de dents. » — On donne tou-
j ours les noisettes à casser à ceux qui n'ont
pas de dents. C'est-à-dire que là où l'on a be-
soin d'un cordonnier on appelle un danseur de
corde.

Toutes les bêtes ne sont pas à l'écurie — ou,
en français moderne , tous les fous ne sont pas
à Bellelay.

(Voir la suite en deuxième f euille) .

II y a eu cette année-ci 75,000 candidats au
bachot en France...

Et notez que cette fois ce n'est pas comme pour
la loterie nationale où il faut d'abord diviser par
1 0 et puis par 8...

C'est 75,000 sans ou avec le change...
...Qui ne nous change presque pas de l'engoû-

ment que l'on constate encore en Suisse pour les
carrières libérales.

En effet , beaucoup de gens chez nous conser-
vent, malgré la crise et les révélations sur le sort
des diplômés sans place et des intellectuels au chô-
mage, la superstition de la redingote et du faux-
col. « Ah ! faire de mon fils un Monsieur ! »
Telle est encore l'ambition de bien des ouvriers
et des agriculteurs qui se saignent aux quatre
veines pour faire entrer leur reieton dans le pro-
fessorat, l'architecture ou la basoche, sans se dou-
ter que les seules « carrières libérales » relative-
ment peu encombrées et où l'on gagne facilement
sa croûte sont la boxe, la radiesthésie , le som-
nambulisme extra-lucide ou le football profession-
nel... Le fait est que n 'importe quelle administra-
tion publique ou privée s'offrait il v a pas bien
longtemps un Docteur en droit ou en science, ou
un ingénieur diplômé sur toutes les coutures, au
prix où souvent un bon artisan ne voudrait pas
travailler.

T'en étais à me demander où les futurs 75,000
bacheliers français trouveront à s'employer lors-
que par le plus grand hasard l'entrefilet suivant
m'est tombé sous les veux :

Par crainte du "bachot. — Un lycéen se suicide
CHAUMONT. 20. — Craignant de n'être pas

reçu à son baccalauréat , qu'il devait passer hier ,
Francis Haguenauer. 18 ans, a mis fin à ses
iours en se j etant de la première plateforma
du viaduc-

Pauvres gosses !
Et malheureux parents...
Sans doute avait-on dit au jeune homme que

s'il était « recalé » il ferait honte à sa famille.
Peut-être l'avait-on menacé ou s'était-on moqué.
Du trac au désespoir il n'y a souvent qu'un pas.
Et ce pas est vite franchi à l'âge où la sensibilité
est vive, où l'on ne calcule pas...

Cela aussi mérite de retenir les parents trop
ambitieux qui croient qu 'on est plus heureux sous
le veston du diplômé que sous la cotte du méca-
nicien ou la blouse du paysan... En forçant les
enfants même doués à faire des études aJors qu 'ils
sont ou trop impressionnables ou nerveux, on ris-
que bien de causer définitivement leur malheur.
Que de fois n'a-t-on pas vu des ieunes filles tom-
ber malades après avoir réussi tel ou tel examen
difficile ! Et combien souvent n'a-t-on pas cons-
taté l'état d'anémie de certains ieunes gens qui cul-
tivaient en même temps avec trop de fougue et les
classiaues et le sport...

Avertissement tragique qui mérite bien de res-
treindre à ses justes proportions la « course aux
diplômes »...

Le p ire Piquerez.

-—s

Echos du MIme Reich
L eau bout dans la marmite de Dantzig. — Les Allemands n 'aiment pas

les Polonais. — Contre Varsovie la «bataille des nerfs» a commencé.
Hitler est sûr qu 'en cas de conflit la France et l'Angleterre ne

bougeraient pas. — Mais l'été sera tranquille...

(Correspondance particulière de l'Impartial)

IM Chaux-de-Fonds. le 23 min.
Le discours p rononcé samedi dernier à Dant-

zig, à la suite d'une manif estation « sp ontanée »
de la p op ulation allemande, a montré toute la
gravité de la situation internationale. L'Europ e
est en p lein désarroi et nous p ouvons, d'une mi-
nute â l'autre, nous trouver devant une situa-
tion qui peu t  devenir f atale. Il ne sert à rien
de f aire de l'op timisme p rof essionnel et de dire
chaque matin, à l'exemp le de f e u  M. Coué : « Ça
va bien, ça va touj ours mieux ! » Non, cela ne
va pas bien et cela peut encore aller plus mal
si l'on ne parvient pas à trouver tout d'abord
une solution à ce problème de Dantzig. Or,
jusqu'à auj ourd'hui , on n'en entrevoit aucune qui
puisse satisfaire les deux parties en caus;. L'Al-
lemagne, cela ressort d'évidence du discours
du Dr Gœbbels, mandaté p ar le Fûnrer p our  le
dire à Dantzig même, à la f ace du monde, ré-
clame non seulement la rétrocession pure et
simple de la Ville libre, mais un règlîmeait de
la question du corridor polonais. Quelles sont
à cet égard les revendications du Reich ? Le
dernier discours au Reichstag du Fùhrer-chan-
celier a révélé qu'il il y a quelques mois il au-
rait été disp osé à s'entendre avec la Pologne
en demandant, en dehors de Dantzig, la cons-
truction d'une route j ouissant de l'exterritoria-
lité af in d'assurer la communication entre le
territoire du Reich. Dantzig et la Prusse orien-
tale. On n'a j amais  su exactement dans quelles
conditions et en quels termes ces p rop ositions
auraient été f aites ; le colonel Beck a contesté
qu'elles aient eu le caractère aussi f ormel et
aussi p récis ou'en a donné le chancelier devant
le Reichstag. Quoi qu'il en soit, ces propositions
appartiennent au passé, le Reioh les considère
comme caduques et, comme l'a écrit une revue
dantzikoise, il faut revenir à la situation de
1933. Cela veut dire que l'Allemagne est dis-
posée à négocier avec Varsovie comme si l'ac-
cord d'amitié germano-polonaise de 1934 n'avait
pas existé. Berlin veut f aire de la p olitique pu -
rement réaliste sans s'occup er des rapp orts qui
ont p u exister p endant quatre ans entre les deux
p ay s. Ce f ameux traité d'amitié, qui d'ailleurs
a été f or t  avantageux p our l'Allemagne p uis-
qu'il a sorti M. Adolf Hitler du dangereux iso-
lement international dans lequel il se trouvait
alors, n'a j amais trouvé un écho sy mp athique
dans la p op ulation allemande dont les senti-
ments envers la Pologne n'ont p as changé. On
s'en rend bien comp te maintenant et les huées
p oussées à Dantzig à l'adresse de la Pologne
sont signif icatives. Des p ersonnalités dantzi-
koises déclarent auj ourd'hui que la conclusion
de l'accord de 1934 avait été une grosse désillu-
sion p our les p op ulations de la f rontière est du
Reich qui ne comprenaient p as la p olitique du
chancelier Mais Adolf Hitler voulait à tout prix
cet accord. Sans doute était-il déj à persuadé à

ce moment que cat accord n'aurait qu 'une durée
limitée car pour quiconque a suivi la politi que
allemande depuis cinq ans. il ne fai t aucun
doute que j amais le chef du mouvement natio-
nal-socialiste n'a songé, ne fût-ce qu'une se-
conde, à renoncer pour touj ours à un territoire
que le Reich considère comme allemand. « Le
Reich grand allemand est p artout oà se trouvent
des Allemands » a crié le ministre Goebbels â
Dantzig sous les acclamations de la f oule qui
hurlait : « A Varsovie ! Que le Diable s'emp are
des Polonais et des J uif s ! » Ces par oles sont à
retenir.

* * »
Nous en sommes auj ourd'hui à l'époque des

sondages et des préparations d'artilleri;. Les
orateurs du troisième Reich, toute la presse
allemande, dirigent contre Varsovie un violent
tir de barrage. C'est la bataille des nerfs qui
commence. La propagande allemande reprend
contre l'opinion polonaise cette tactique de pil-
lonage, la fameus; « Zerrnuerbungstaktik », grâ-
ce à laquelle on est parvenu à bout de toutes
les résistances en Autriche, à Prague, ainsi
qu'à Kaunas. Obtiendra-t-on le même résultat
à Varsovie ? Il est diff icile de le dire mainte-
nant.

***
(Voir la suite en 2me feuille.)
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Les «scènes,» dans le ménage Baffas, dont le
mari est confiseur à Paris, étaient tellement dé-
primantes pour lui qu 'il décida d'y couper court
en demandant le divorce.

Mais si c'est simple à dire, c'est plus compli-
qué à faire. Mme Baffas, épouse irascible, d'a-
près de son mari, ayant eu vent du désir de ce-
lui-ci, se tint sur ses gardes, à tel enseigne que
lorsqu 'un ami du ménage était invité à dîner, il
n'y avait pas de femme plus douce, plus ten-
dre, plus empressée que Mme Baffas, ce qui eut
pour effet de mettre hors de lui le confiseur,
d'autan t qu'il lui fallait prouver que sa femme
était d'une humeur insupportable.

Après mûres réflexions, il résolut le problème
en installant dans toutes les pièces de son ap-
partement des microphones qui étaient reliés à
un phonographe enregistreur caché dans son la-
boratoire. Après un mois «d'expérience», il alla
trouver Me Machetto, son avocat, avec une dis-
cothèque bien fournie et pleine de «preuves».

Et le 28 juin prochain, devant le tribunal ci-
vil, M. Baffas demandera le divorce devant Mme
Baffas ignorante du «coup du microphone», qui
est défendue par Me Philippar.

Pour pouvoir divorcer, un mari
enregistrait ses scènes de ménage

au microphone

E*lauraB«»ur _ \_. I« semaine

m— Et voici. Mesdames et Messieurs, la mer veilleuse enceinte de bois, orgueil de notre cité.

Xa visite des p alissades de la gare

PRIX D ' A B O N N E M E N T
Franco pour la Suisses

Un an Fr. 16.SO
Six mol » 8.40
Trois mois • 4.20

Pour l'Etranger:
Un an . . Fr. 45.— Six mois Fr. 24. —
Trois mois > 12. 1Ï> Un mois * 4.50

Prix réduits pour certains pays,
se renseigna à nos bureaux.

Compte de chèques postaux IV-n 325
Téléphona 2 13 95

PRIX DES ANNONCES
La Chaux-de-Fonds 10 et le mm

(minimum 25 mm)
Canton de Neuchâtel et Jura

bernois 12 et le mm
(minimum 25 mm)

Suisse 14 et le mm
Etranger 18 et le mm

(minimum 25 mm)
Réclames SO ct le mm

Régie extra-régionale Annonces-Suisses SH
Bienne «t succursale*

Le Président de la République française a visité
l'Exposition de la Sécurité , sur l'Esplanade des
Invalides. -— M. Lebrun devant une mitrail leuse

anti-aérienne. A gauche : le général Billotte.
WMIHWIItMl.l ... ...M ,l>. ................... .m

A Paris

Soldat japonais en faction devant une maison de
commerce britanni que, à Pootuns?.

On sait que la situation est des plus tendues
à Tien-Tsin, qui en est à son neuvième j our de
blocus et il est peu de vexations qu>2 les Japo-
nais ne se soient permises ces temps derniers
à l'égard des Anglais. Des officiers britanni ques
ont été arrêtés et l'un d'eux, le colonel Spear,
est encore incarcéré. Lt 6 j uin , un commerçant
anglais, M. Tinkler , était mortellement blessé
à Shanghaï , dans des circonstances encore iné-
claircies, par des soldats de marine japonais.
Aux légitimes demandes de renseignements de
la part des autorités anglaises, un porte-parole
j aponais répondit avec flegme que M. Tinkler
avait été bLssé «en entrant en contact avec
les baïonnettes »... Il est difficile d'imaginer plus
de désinvolture.

Comment évoluera la situation ?

— Tu vois, Pierrette , ce gros poisson, il ne
se nourrit qu 'avec des sardines.

— Comment fait-il pour ouvri r les boîtes ?

Au bord de la mer.-



Gare Peseux-Gorcelfes
A louer pour le 24 septembre,
bel appartement moderne de 3
chambres, cuisine et dépendances.
Chauffage centra l, bain , balcon.
Vue splendide. — S'adresser à
Gérances A Contentieux S A.,
rue Léonold Robert St 6075

A louer
pour le 31 octobre

Dn jy i 0 Beau 1er étage gauche
I ttlA lu de B ebambres , corri-
dor , en plein soleil , cour , jardin ,
lessiverie. (Disponible avant)7690

Frïfz-Courvolsler 36 a tes
chambres. 7691
Pnj fn  0] Rez-de-chaussée es'l Ullo Zil de 4 chambres , au so-
leil. Maison d'ordre. 7602
TorroanY Q Bez-de-chaussée est
ICI lCaUA O de 3 chambres, cor-
ridor , lessiverie. 7693
Pr nr iPûO Ift 1er étage de 3 cham-
r iUgl CO IU bres , au soleil , les-
siverie. 7694
Roi Air -19 Rez-de-chaussée
DGl -f l l l  lù Vent de 3 cham-
bres, corridor. Maison d'ordre.

7695

Jaquet-Droz 12a étSrJ .
chambres, corridor , balcon. ( Se-
rait éventuellement partage). 7696
Roi -Air  II Beau looal à l u8a_
UCI au If ge d'atelier de me-
nuiserie ou autres professions,
bien éclairé. 7697
firPTllPP 9,1 Bali* em-Ae e'¦UlClllCl Ù* bonne cave. 7698

S'adresser au bureau R. Bolli-
ger, gérant , rue Fritz Courvoi-
sier 9.

1er éto^e
de 2 chambres et 1 chambre in-
dépendante, au soleil , sont a
louer ensemble ou séparément.
— S'adresser rue du Marché 1.
an Sme étage. _^ 6970

A LOUER
Parc 67. pour ie 31 octobre ,
beau rez-de-chaussée de 4 cham-
bres, chambre de bains, cuisine
et dépendances, w -c. intérieurs.
S'adresser s Gérances & Con
lentleux S. A., rue Leopold-
Robart 32. 7658

A loyer
pour le 31 octobre 1939

Léopold-Robert 62 _?"?£%
pièces, chauffage central, dépen-
dances.

Progrès 131 ftfflBSS
chamore de bonne, chauffage cen-
tral , eau chaude, ascenseur, dé-
pendances, jardin , concierge.

S'adresser Etude François
RI va, notaire, rue Léopold-Ro-
bert 66 6685

A louer
ponr le 31 juillet

Rai on/ta if ï  2me étaB9 Sud de B
DalttllltJ IU chambres, corri-
dor, en plein soleil 7722
Pin il no Q 1er gauche ds 2 cham-
riBUlb W bres, corridor. 7723
PllPfi R •*-->i Bnon de 2 chambres.

Noraa-Droz 06 2SS£ 2J
Progrès 13a &&• Snt.
trepôl. 7726

S'adresser au bureau It. Bol
llRer . géranl , rue Fritz -Coui-
voisier 9.

A EO0E1S
Léopoid-Itobert . i l .  pour le
31 octobre , bel appartement mo
derne de 4 chambres, chambre de
bonne , cuisine et toutes dépen-
dances. Chauffage général; eau
chaude; service de concierge. —
S'adresser a Gérances A Con-
tentieux S A. ,  même adresse.

' 7654

A EOUCR
Emancipation 41), pour le 31
oclobre , très bel appartement de
3 chambres, cuisine, chambre de
bains et toutes dépendances. Jar-
din. — S'adresseï a Gérances
& Contentieux S. A., rue Léo
pold-fiobert 32. 7665

A vendre ,aux Verrières
une

propriété
à l'usage de café, petit rural
et appartement, conviendrait
spécialement à marchand de
bétail, charron bu autre arti-
san. On céderait sur demande
aussi cinq posés de terre. —
S'adresser au Café Monta-
gnard , Les Verrières,
(Neuchâtel). 7330

A VENDRE

*niicle
portante pour l'automne ainsi que

2 bénisses
S'adresser Sombaille 20. ¦ -7930

^_ _ I vendre
un fort bidet

race J ura , de 2 ans et 3 mois s'at-
t e lant partout . — S'adresser a M.
Alfred Moser, Combatte Vail-
lier, Les llaçts-Genevey-s.

/ ,¦.,, . :  . .78917

Tout pour IE lit :
Coutil pour matelas,

grand choix,
larg. 120 cm., le m. depuis 1.50

» 135 » » » 1.70
» 150 » » * 1.90

Coutil Jacquard, article suisse
larg. 125 cm., le m 3.50

» 140 » » depuis 2.95
Crin végétal le kg. 0.7<t

i » oharponné, » 0.80
Crin noir,

la livre 3.50 2.80 1.95
Laine à matelas.

la livre 1.95 1.50
Laine pure, la livre ..... 3.50
Toile torte. 190 cm., le m. 1.50

190 cm., double fil 1.95
Toile & garnir,

180 cm. , le m 0.90
Ressorts pour sommiers, 7 ou

8 tours , la pièce 0.30
Ficelles, la pelotte t.—
Plumes pour oreillers,

la livre 2.50 2.- 1.26 0.95
Duvet pour édredons , . .,,

la livre 9— 7.60 6.- 4.-

AU GA6ÎI E PETIT
6, Place dn Marché, fi

Tél. 2.23. SB

Bon sciieueur d'échappé-
¦nnnln demanue a faire quel-
lllulllO ques douzaines par se-
maine. — Oflres sous chiffre
A. P. 7944 au bureau de
I'I MPARTIAL . 7944

Contrebasse âl
Evttniueiiemeni on èchangorati
contre saxo soprano. — S'ndres-
ser à M. Willy Steiner, rua du
Crêt 9. 7988

A vjpnrïr-p *,our lM <oina
« («fll-UI \» fauehmisa A £

chevaux et 4 chars à ponts , —
S'adiesser chez M. Louis Siel-
tler Sombaille 1S. 773c

Venez bouquiner
au magasin Paro 7. — Qrand
choix de livrus d'occasion a 1res
bas prix. — Achat de livres an-
ciens et modernes. Tél. 2 33 72.

3556

Chambre a coucher 7^lit de milieu noyer, est a vendre
avantageusement — Ecrire sous
chiffre M. J. 7964, au bureau
de I'I MPARTIAL. 7964

uOIflIH6lI6r6S débutantes sont
demandées. — S'adresser au bu-
reau Petitjean , me Jaquet-Droz
11. 7962

A lAllPP <*'an3 ma'B°n d'ordre,
IUUCI rez-de-chaussée, trois

chambres, alcôve , cuisine , corri-
dor et toutes dépendances. —
S'adresser Promenade 7, premier
étage. 7493

A lnilflP Pour •le 81 octobre, rue
IUUCI du Premier-Mars 14.

Sme élage de 3 pièces et dépen-
dances. — S'adresser chez M. (-H-
rarnin , au rez-de-cliaussée. 7847

PTP 7Q Beau logement de 4
dit I U, chambres, cuisine , cor-

ridor, W. C. iniérieurs , en plein
soleil, cour , jardin potager , les-
siverie, toutes dépendances , et à
louer pour le 31 octobre. — S'ad-
resser chez iHmes Perret, dane
la même maison ou au bureau
R. Itolliger, géran t , Fr. Cour-
voisier 9. 5618

A lflllPP Petit lo (?Bmailt ' 2 cham-
1UUC1 bres, cuisine et toutes

dépendances , pour le 31 octobre.
Plein soleil. Fr. 30.— par mois.
— S'adresser XTI Septembre 10,
au ler étage (Bel-Air). 7938

I ndp mont  * chambre et une
UUgClUCUl cuisine est à louer
Four le ler août. - S'adresser

après-midi chez M. Henri Bu-
gnon , rue FrilK-Courvoisier 40 a.

7871

A lflllPP '*-"' P'^ ces^ bout de cor-
IUUC1 ridor , jardin , concierge,

fr. 55 — par mois. — S'adresser
à M. Piffaretti , Place d'Armes 2.

Pdf \ X A 'oner P°ur le 31 oc-
uol 10. tobre , beau ler étage
de 3 pièces, (balcon) alcôve, w. c.
intérieurs , toutes dépendances ,
lessiverie. cour , séchoir. — S'a-
dresser chez M. Fritz Balmer , de
préférence le matin ou le soir
entre 19 et 20 heures. 7288

Â lnnpp pour ûe 8uite ' un Pi_
IUUCI gnon de 3 pièces, cui-

sine et dépendances , situé rue du
Parc 60. Pour le visiter s'adres-
ser au ler étage, S gauche. 6919

A lflllPP pour *e 31 oc,obre 19&)
IUUCI 2tne étage de 3 pièces,

Temp le-Allemand 13. — S'adres-
ser Etude Bolle, rue de la Pro-
menade

^ 
7783

A lflllOP Pour d*19 à convenir .IUUCI £me étage de 3 nièces
(éventuellement 2). Place Hôtel
¦de-Vi lle. — S'adresser Elude
Itolle, rue de la Promenade 2

7784

Quartier Ouest Sap,eermen?d
p
ear5

grandes chambres , corridor , cen-
tral, bains, jardin d'agrément ,
est à louer pour époque a conve-
nir dans petite villa. — S'adres-
ser au bureau it. Bolliger. gé-
rant , rue Fritz-Courvoisier 9.
. 7727

A lflllPP Pour 'e 1er novembre
IUUCI 1939. bel appartement

de 3 pièces, cuisine et dé pendan-
ces, situé au 3me étage. —S'adres-
ser rue des Tourelles J3 5643

À IflllPP 3me ^'afre ^e <* pièces-
lUUCl -̂ .-0. iniérieurs . dé pen-

dances , lessiverie moderne. Prix
modique. S'adresser a M. Buhler .
rue Numa-Droz 131. 6891

A lflllPP ('a 8Ulle ou a convenir.
IUUCI bel appartement  de 3

pièces, corridor éclairé, balcon ,
chambre de bains. — S'adresser
rue du Doubs 117, au ler étage ,
à gauche. 79J5

Plm nihnn hieQ meublée , est a
¦OUttUJUIC louer de suile. — S'a-
dresser rue du Parc 67, au 2me
étage , a gauche. 7935

fh at t lhpû a ioaec < indépendan .UIIOl l lUI  C te , de suile ou à con.
venir a personne honnêle. — S'a
dresser rue du Parc 26, au 3m a
élage. 7877

f h a m h PP ¦*• louer chambre
VJUalUulC. meublée a personne
honnête — S'adresser rue de la
P.iix 45. au rez de-chaussée 7963

On cherche à louer ffi- °_ _
gement ne 3 pièces , corridor éclai-
re, chambre de bains , chautlage
central, dans maison d'ordre. —
Ecrire sous chiffre A. L. 7934,
au bureau de I 'I MPARTIA L. 7934

Pp fÇnnnP  xoivable , cherche
I Cl ùu l lUC appartement d'une
cln imnre  et cuisine , au centre. —
Ecrire sous chiffre E. H. 7866
au bureau de I'IMPARTIAL. 786U

S van A va P0tè«*r * bois, avec
A Ventllfl bouilloire, brûlam
tout comlittj ULile (80 fr.), un ré-
chauii à u >t -t g fttix (fr. 7.—). —
S'adresser me du Grenier 2. au
limn Alurio. 7786

Pniiv cnl ip ;l v",u 'ro on bon élal
rUlla Sullu _ S'adresser rue de
1» Charrière 53, au 2me étage. A
droUa , 7850

A VP HIIPP M , vél? mm
^

re
ft ICUUI C aveo lumière , en bon
état. — S'adresser rue de l'Indus-
Irie 10. au ler étage. 7872

h ITOnHp fl X secrétaire, l lavabo-
a I CUUIC 1 table de cuisine re-
couverte de lino et petite étagère,
lias prix. — S'adresser rue du
Nord 169, au rez-de-chaussée, mi-
lieu

^ 
7941

Vélo de dame UZtî r7a!
de neuf. - S'adresser le soir après
19 heures , rue de la Côle 8, au
3me étage . 7953

Jeune ii
disposant d'environ deux mille
francs , trouverait emploi comme
commis et pour divers travaux.
— Ecrire sous chiffre D.B, 7729
au bureau de I'IMPARTIAL. 7729

Cherche
emploi

Encaissements, courses, maga-
sinage ou toute autre occupation
est demandée. Prétentions mo-
destes , sérieuses références à
disposition. — Offres écrites
sous chiffre M. D. 7863 au bu-
reau de I'IMPARTIAL . 7863

A remettre de suite ou
époque à convenir, bon

commerce
d'épicerie

ou éventuellement à vendre
agencement. — S'adresser à
M. A. JEANNET, FLEURIER ,
Industrie 9 a. 7948

A LOUER
J 

pièces avec alcôve,
CHAUFFÉ

bains installés, concierge, bal-
con, Nord 185. Disponible
de suite ou date à convenir.

5 
pièces, CHAUFFE,
EAU CHAUDE

bains installés , concierge,
loggia, Nord 183 a, 2me
étage. Disponible au 31
octobre 1939.

GARAGES CHAUFFÉS
Doubs 166-168. De suite
ou dates à convenir.

S'adresser au Bureau Blérl,
rue du Nord 183. 7819

A louer
pour de suite

ou époque a convenir

Terreaux 44a &S2&Î
w.-c iniérieurs ,  lessiverie. 7700

Numa-Droz 53 rez gdrchh:ud:é3
chambres , en plein soleil. 7701
Mnp ij RO 2~ gauche de 3 cham-
iiUl u uû bres . w.-o. intérieurs,
corridor , balcon , au soleil. 7702
Dnin r in n  if t  Beau ler droite , de
DdJaUlC IU 3.4 chambres, cen-
tral. 7703
O pnnn 7 Reï-de-chaussée Est de
ÙCl 1C I 3 chambres, corridor ,
remis à neuf. 7704
Dllitc R Rez-de-chaussée Ouest
fU l l a  0 et 2me Est de 3 cham-
bres, au soleil. 77U5

uIDraltar IU bres, lessiveri e,
jardin potager , en plein soleil.
Roi A in 4 9 Sous-sol sur atelier
DCl'all lu de 2chambres , cui-
sine, fiez-de-chaussée gauche de 3
chambres, corridor , remis à neuf.

Fritz-Go urvoisier 22 24 l_*.i:
de 2 et 3 chambres, à pri x mode
rés. lessiverie. 7708
Rnnlior i9 Rez-de-chaussée Sud
nUl 11 Cl la de 3 chambres , cor
ridor Bas prix. 7709

Fritz Courvoisier 36a 5earUC he
de 3 chambres , parcelle de jardin ,
lessiverie . remis a neuf. 7710

lnd UStrie Z4 chambres , corri-
dor. 7711
Granges 14 Relûdd ouehsatudBeè2
chambres , corridor el 3me Mid
de 3 cham tues. 7712
•flpnnrf OO M ler de 3 chambres ,
Ul ttUgCa IU remis a neuf , en
p lein soleil. 7713

Fleurs 3 à 15 35fM5
3 chambres, corridors. 7714
¦bliarriêre Où chambres , corri-
dor. 771C
Ra i  a non 9 3me Sud de 4 cham-
Dll dlllC Ù bres, central , bains.

Fri iz-Courvoisier 38a gfch.
de 3 chambres corridor. 7717
UûPeniv Qa Pignon d'une cham-
I t/loUJl Od ore. «uisine, fr. 12

S'adresser au bureau R. Bol-
liger, gérant , rue Fritz-Courvoi-
sier 9.

Mecamcien-
faiseur d'étampes
au courant fabrication d'étampes pour boîtes or et boîtes acier
est demandé. Place stable et bien rétribuée. Travail assuré. —
Faire offres détaillées sous chiffre M. IV. 6092 au bureau
de I'IMPARTIAL. 6092

A LOUER
Léopold-Robert 78, Sme étage. Joli ^appartement

de 4 pièces, chambre de bains installée, chauffage central,
cuisine et dépendances, service de concierge, pour le 31 oc-
tobre prochain.

Hôtel-de-Ville 1 (Brasserie du Monument), 3me étage,
appartement de 4 pièces, alcôve éclairée, cuisine et dépen-
dances, pour de suite ou époque à convenir.

Pour tous renseignements, s'adresser aux Bureaux de
la Brasserie de la Comète S. A., Ronde 28. 7379

1 
. . . . . *

MESDAMES, faites vous présenter les .̂ 1»̂ %^.
dernières nouveautés en teintures (_^̂ ^̂ V_

et demandez conseils au spécialiste £ _»r!̂ _^___ t

\S*i£oAt ùdnt&ùie» 4r P̂^Serre 28, entrée rue Dr Coulery \' ;1 V—»
Téléphone 2.29.76 T|\

»-——^——^———^——

Excellent***»

Vins blancs du pays
Btst , dédnlte

Satigny, vif, pétinant, i on « «¦
le litre bouohé s/v 1—'Y ï+ï ¦

Fendant de Sion,
Gaves de l'Hôpital i crt + f»

le litre bouohé s/v l.-̂ v/ ¦? Jp 9

a m_Wmmw&-x$w.:.-x.:.\ws.'y- v.y.-;y/;y/.v.-.v.-:v/.y%;y/̂ ^ g i i

Doublez la joie
de vos vacances...

pat ALLEGRO
Agence ¦

VELO - HALE
BEE-AIR

Beau choix
Belles conditions

Téléphone 2.27.06

nos Extraits surlins
renommés donnent

d'Excellents Sirops
Framboise

Grenadine
Capillaire

Orange
Citron

Cassis, elc.

Droguerie

RObert Frères
Marc hé 2. M 2.14.85

S. E. N. & J .  5%
8(1(1 1)

Le ueiemeni
moderne, bon marcha

chez

Uulit Tailleurs
Numa Droz 106

7894

Bibliothèque de la Ville
Collège Industriel Numa Droz 46 ime étage

Le Comité de la bibliothèque rappelle et recommande
an public les différents services de l'Institution.

Le service de prêts
Chaque Jour — saul le samedi — de 13 h. à 15 h. et
de 20 h . A 21 h. et le samedi de 10 h. à l 'î h.

La salle de lecture
Chaque jour de 10 h. a f i  h. et de 14 h. A18 h. et
— saut le samedi — de tO h. A lt h. 5753

Un Milita
avec ou sans chauffeur au

Sporting-Garage
H. Stleh, Jacob-Brandl 71 Téléphone 2.18.23

L'IMPARTIAL — Prix du numéro 10 cent

i

Articles lavables pour garçonnets
Pour la saison d'été, Il existe chez PKZ de petits vêtements
lavables tout-à-fait chic.
Nos gentlemen en herbe sont tout contents de montrer
leurs jolis PKZ, et leurs mamans apprécient beaucoup la
possibilité de les laver, et aussi leurs prix avantageux.
Costumes lavables 2—5 ans . . . . è partir de Pr. 7.—
Costumes lavables 6—10 ans, 1 rang, à partir de Fr. 14.—
Costumes lavables 6—10 ans, 2 rangs, à partir de Fr. 18.— S

PKZ LA CHAUX-DE-FONDS, 88, rua Lôopold ROUSFt J

Boucherie

sociale
Ronde 4

7797 la livre

Tripes 14(|
cuites Si IU

Lapins | fin
du pays laW

Foie l gQ
de poro l iHV



Au Tribunal
L'audience du mercredi 21 juin 1939

Les virages dangereux !
Le samedi 3 j uin, vers 13 heures, un automo-

biliste loclois sortant de Valangin et s'apprêtant
à quitter la route des Gorges pour emprunter
celle de Pierre-à-Bot, fit manoeuvrer ses ap-
pareils avertisseurs et flèche de direction avant
d'aborder le virage à gauche. N'obtenant aucune
réponse à ses avertissements, par l'un ou l'au-
tre véhicule qui pouvait survenir des Qorges, il
entrepri t la traversée de la route. Au moment
où il se trouvait engagé au travers de la
chaussée, il vit arriver le tram, puis un side-
car, mais n'ayant plus le temps nécessaire
de rej oindre la route du haut , il redressa sa
voiture sur la droite. Cette manoeuvre ne per-
mit pas d'éviter la collision avec le side-car
conduit par son propriétaire, un menuisier ha-
bitant Boudry qui , selon ses dire, roulai t à 40
km. à l'heure. De l'enquête faite par le gen-
darme de Valangi n, il résulte que l'automobi-
liste qui se trouvait le premier dans le virage
avait pris toutes les précautions pour éviter un
accident et que si le motocycliste avait réduit
sa vitesse et freiné , la collision eût pu être
évitée. Seul le motocycliste est renvoyé devant
le tribunal pou r infraction à la loi sur la circu-
lation routière.

Des dégâts assez imp ortants furent causés à
la voiture automobile . Le motocycliste admet
qu 'il aurait dû circuler à une allure plus modé-
rée de manière à pouvoir s'arrêter immédiate-
ment à ce croisement parti culièrement dange-
reux et masqué , aussi le tribunal le condamne
à fr. 15.— d'amende et fr. 3.— de frais.

Les rencontres fatales !
Le dimanche 4 j uin, vers 18 heures , un auto-

mobiliste de Fontainemelon qui circulait à al-
lure modérée et tenant sa droite, arrivait dans
le village de Fontaines , venant de Boudevil-
liers, lorsqu 'à la croisée des routes Lândeyeux-
Boudevilliers , il fut tamponné par un camion
qui débouchait d'un chemin secondaire reliant
les deux routes principales.

Le camion qui venait de Landeyeux et se di-
rigeait vers Boudevilliers s'engagea sur la rou-
te secondaire et déboucha sur la route princi-
pale sans prendre les précautions nécessaires.
L'automobiliste qui n'a pas entendu un coup de
clakson fut surpris et obliqua sur la gauche
pour tâcher d'éviter le camion , mais n 'y est pas
parvenu, d'où la collision et dégâts matériels as-
sez considérables à l'auto qui eut le côté droit
enfoncé, tandis que le camion n 'était que peu
touché. Le camion qui ne tenait pas sa droite
sur le raccourci ne put être aperçu à temps par
l'automobiliste auquel rien ne peut être repro-
ché et la responsabilité de l'accident incombe
entièrement au chauffeur du camion qui est
condamné à fr. 15.— d'amende et aux frais ré-
duits à fr . 3.—.

L épilogue d un accident
Le dimanche soir , 7 mai , vers 22 heures, un

cycliste habitant Neuchâtel descendait la route
de la° Vue-des-Alpes et renversait peu avant
les Hauts-Geneveys, deux piétons domiciliés à
Cernier, qui marchaient de front à l'extrême
droite et qui furent sérieusement contusionnés.
Le cycliste prétendait avoir été ébloui par les
phares d'une automobile montante , ce qui l'au-
rait empêché de voir à temps les piétons. Au
surplus l'accusé n'a pas annoncé l'accident im-
médiatement à la police.

On apprend, à l'audience , qu'un tiers avait
offert au cycliste blessé lui-même, d'aller aver-
tir la police, ce qui n'a pas été fait et c'est le
lendemain seulement que la gendarmerie était
informée par les parents d'un des blessés.

Les piétons auxquels les blessures occasion-
nèrent des incapacités de travail de 15 j ours
et 3 semaines, sans compter les dégâts causés
à leurs vêtements sont entièrement couverts
par l'assurance du cycliste, simplifiant de ce
fait les suites civiles, mais il est néanmoins re-
proché au cycliste d'avoir manqué d'attention
lors du croisement de l'automobile et de ne pas
s'être arrêté à temps lorsqu'il a été aveuglé, d'où
sanction fixée par le ju ge à fr. 20.— d'amende
et fr. 10.— de frais.

DU-YAL-DE-nUZ

laccidenl d'avion de VaMorbe

Un avion militaire p arti de la Blécherette mer-
credi matin p our f aire  un vol d'observation dans
le Jura, est tombé et a été comp lètement détruit.
L' observateur, le lieutenant Josi Hager. 21 ans.

étudiant à Berne, a été tué ; le pilote , lieutenant
Jean-Louis Descombaz , étudiant à Lausanne.
22- ans. a été grièvement blessé . — Nous mon-
trons les débris de l'avion militaire. En médail-

lon : le it. nager.

Q /̂ '̂  
CHRONIQUE

r t̂RADIOPHONIQUE
Vendredi 23 Juin

Radio Suisse romande: 10.30 Emission à l'occasion
de l'Exposition nationale. 12,00 Concert. 12,29 Signal
horaire- 12,30 Informations de l'ATS. et prévision s du
temps- 12,40 Gramo-concert 16,59 Signal horaire 17,00
Concert. 18,00 Disques 18,15 Rappe l des manifesta-
tions (Bulletin de l'ONST) et prévision s sportives de
la semaine. 18,40 Pour ceux qui aiment la montagne.
18,50 Bulletin financier de la semaine- 19,05 Les cinq
minutes du football suisse. 19,10 Intermède. 19,15
Micro-Magazine. 19,50 Informations de l'ATS. et pré-
visions du temps. Cloches de notre pays- 20,00 Soli
d'accordéons 20.15 Concert. 20,55 En intermède:
Deux scènes du théâtre classique. 21,10 Suite du
Concert 21,30 Chronique des institutions internatio-
nales 21,50 Les beaux enregistrements.

Radio Suisse alémaniaue: 6,20 Gymnastique. 6,50
Communiqués. Nouvelles. 6.55 Choeurs d'opéras. 12,02
Météo. Disques- 12,27 Cours de bourse 12,29 Signal
horaire. 12,30 Météo Nouvelles- 12,40 Disques de
danse 13,45 Signal horaire. 17,00 Chants et piano.
17,20 Disques. 17,30 Concert par le club d'accordéo-
nistes. 19,05 Signal horaire. 19,30 Météo. 19,40 Les
cloches du pays- 19,42 Le quart d'heure de l'Exposi-
tion nationale. 21,00 Laupen 1339 un festival pour
les 600 ans de la bataille de Laupen. 22,00 Musique
légère

Emissions intéressantes: Alger: 21,30 Concert de
gala. Paris: 20,20 Promenades musicales à travers la
Lorraine. Rennes-Bretagne: 20,30 Musique légère.
Strasbourg: 20,15 Retransmission de la cathédrale.
Francfort : 20,15: Concert international. Koenigsberg:
21,00 Musique récréative et musique de danse. Milan I:
21,00 Chansons . Florence I: 21,45 Musique récréative.

Télédiff usion: 12,00 Saarbruck : Concert. 16,00
Francfort: Concert 20.15 Wiesbaden : Concert, 10,00
Montpellier : Concert. 12,30 Paris: Mélodies- 20,30
Lyon : Concert

Samedi 24 juin
Radio Sidsse romande: 10,30 Concert. 10,55 Service

divin en l'honneur de l'anniversaire de la batail le de
Laupen- 12,15 Chants dans les quatre langues natio-
nales. 12,29 Signal horaire. 12,30 Informations de l' A.
T. S. et prévisions du temps 12,40 Gramo-concert.
12,45 L'Orchestre van t'Iiofî. 13,05 Suite du Gramo-
concert. 15,00 La 40me Fête des Musiciens suisses.
16,59 Signal horaire- 17-00 Concert 18.00 Les cloches
de la cathédrale. 18,05 Les ondes enfantines-  18,35
Chansons pour petits et grands 18,45 Dénatalité ,
vieillissement de la population et politique familiale.
18,55 Le Quadrille de la Mascotte , Audran. 19,00 Le
pittoresque des traditions confédérées. 19,10 Musique
villageoise 19,20 Les barques du Léman. 19,30 En ba-
teau, ma mie, ma mie... 19,40 La semaine en sourires.
19,50 Informations de l'ATS. et prévisions du temps-
Cloches de notre pays- 20,00 L'Ephéméride Radio-
Lausanne. 20,05 Echos de la vie romande 20,30 Chan-
sons des provinces françaises. 20.55 Reportage diffé-
ré de la cérémonie de consécration du nouveau pré-
vôt de l'Hospice du Grand Saint-Bernard. 21,30 Les
choeurs romanches à l'Exposition nationale suisse.

Radio Suisse alémanique: 6,20 Gymnastique . 6,40
Mandolines et accordéons. 10,55 Service commémoratif
de la bataille de Laupen. 12,15 Météo. Ouatre chants
dans les quatre langues nationales. 12,27 Cours de
bourse- 12,29 Signal horaire. 12,30 Météo- Nouvelles .
12,40 Concert récréatif. 13,45 Disques. 14,25 Musique
populaire. 15,00 Musique de chambre. 16,45 Disques.
16,59 Signal horaire 17,00 Concert. 18,00 Météo.
Voyage à travers la Suisse. 18,30 Intermède de chant
et piano. 19,00 Sonnerie des cloches des églises de
Zurich . 19,30 Météo- Nouvelles. 19,40 Les cloches du
pays- 19,42 Musique populaire. 20,00 Charivari. Va-
riétés. 21,30 env. De l'Exposition nationale: La Jour-
née Grisonne: concert par des choeurs grisons. 22,30
Musique de danse.

Emissions intéressantes: Alger: 21,30 Le commis-
saire est bon enfant, comédie en 1 acte. Paris PTT.:
20,30 Opéra-comique. Paris-Radio: 21,10 Variétés.
Rennes-Bretagne: 20,30 Concert. Berlin-Tegel: 20, 15
Musique légère. Cologne: 20,30 Concert. Stuttgart:
20,15 Extraits d'opéras- Rome I: 21 ,00 Chansons et
danses pour orchestre. 21,50 Concert.

Télédiff usion : 16,00 Nuremberg: Concert. 10,45
Strasbourg: Concert. 12,30 Paris: Chansons 16,25
Lyon: Concert. 20,00 Paris: «Louise», roman musical
en 4 actes.

CHANGES
Amsterdam 235.50, Bruxelles 75.425, Buenos-

Aires (Peso) 102.625, Copenhague 92 75. Londres
20.765, New-York (câble) 4.43 5/8; Oslo 104.35,
Paris 11.7525, Stockholm 106.925.

Echos du Illme Reich
L'eau bout dans la marmite de Dantzig. — Les Allemands n'aiment pas

les Polonais. — Contre Varsovie la «bataille des nerfs» a commencé.
Hitler est sûr qu'en cas de conflit la France et l'Angleterre ne

bougeraient pas. — /Hais l 'été sera tranquille...

, (Suite et fin )

A première vue la Pologne parait décidée
à résister à toute pression allemands et à ne
rien vouloir céder. De son côté. l'Allemagne
continue à croire qu'au moment décisif la Fran-
ce et l'Angleterre ne voudront pas faire une
guerre pour les 260,000 habitants de Dantzig.
Dans ce cas, estime-t-on â Berlin, le sort non
seulement de Dantz ig mais le statut futur de la
Pologne sira décidé. Cette persuasion qu'a l'AI-
lemaigine de la passivité française et anglaise
est l'un des facteurs les plus inquiétants de la
situation actuelle. En effet , elle encourage le
Reidh, fort des précédents, à s'engager dans
une nouvelle entreprise et à renouveler le coup
du € fait aooomplli ». Les milieux intéressés al-
lemands et dantzikois tiennent le raisonnement
suivant :

« La Ville libre est , aux termes de l'article 102
du traité de Versailles, un Etat indép endant dont
la p lus  haute autorité est le Sénat. Oue vouliez
vous faire si, un jour, h Sénat vote une réso-
lution déclarant que la Ville libre se rattache
au Reich ? La Pologne ? Elle n'a rien à f aire à
Dantzig. »

La Pologne, U est vrai, n'est p as  tout à f ait
de cet avis ; elle est en p ossession de droits
acquis sp écif iés dans des traités solennels qui.
s'ils ont été rép udiés p ar l'Allemagne, n'en res-
tent p as  moins en vigueur p our  de nombreux
Etats, y compris les grandes démocraties occi-
dentales. La Pologne aj oute que la situation

actuelle de Dantzig a duré p endant p rès de 26
ans sans que l'existence des Dantzikois ait été
menacée ou lésée. Elle se réf ère enf in aa p acte
d'amitié germano-p olonais qui ratif iait p our 10
ans le statut de 1934. Tout cela n'existe p lus
p our l'Allemagne ; la Pologne p ar contre reste
sur cette p osition de f ai t  et de droit. Et qu'ad-
viendra-t-il si. comme tout le fait prévoir. 1«
gouvernement du Reich entend maintenant s'en*-
parer compflètement ou partiellement du Corri-
dor, si allant plus loin encore, il élève des re-
vendications sur le riche bassin bouilli; r de la
Haute Silésie polonaise ? Sans rien révéler de
leurs buts et de leirrs intentions, les dirigeants
allemands n'en aff irment p as moins au'actuelle-
ment la seuie solution du p roblème dantzikois ne
suff i t  ntits au Reich.

» » »
Nous serons bientôt f ixés sur l'étendue des re-

vendications allemandes. En général, on estime
que pendant la période des vacances d'été, rien
de décisif ne sera fait . C'est devenu presqu'un
adage en Allemagne que rien n'est décidé avant
que le congrès de Nuremberg ait été tenu et la
récolte mise sous toit. Mais gare au mois de
sep tembre ! La chaudière europ éenne va recom-
mencer à bouillir et cette f ois-ci. dans des cir-
constances extrêmement p érilleuses p our tout le
monde.

Il est vrai que hisque là, tous les intéressés,
y comp ris le Reich, ont encore largement le
temps de réf léchir,

***

Lettre des Franches- Montagnes

(Suite et fin)

La langue va plus vite que les deux pieds. —
Voilà qui fait songer à Basile et à l'air de la
calomnie.

Ceux qui s'embrassent aux fenêtres se bat-
tent derrière les volets. — Qu'on ne se fie pas
aux apparences !

« Les braives dgens ne se rôlant pe pai tiere.»
— Les honnêtes gens ne se roulent pas par

terre. Voilà qui ne fera pas plaisir à ceux qui
aiment flatteurs et adulateurs.

Ce sont les tonneaux vides qui résonnent le
plus. — Les oies ont partout bon bec. — Attra-
pez, les beaux parleurs !

« Les tchaits faint des tchaits, se ce n'ât pe
des gris ç'ât des nois. — Les chats font des
chats, si ce n'est pas des gris c'est des noirs —
ou, si vous préférez, la poire ne tombe pas loin
du poirier.

« Gros puerou, gros rébiou. » — Qrand pleu-
reur, grand oublieur. — Les veufs ou les veu-
ves qui emplissent le cimetière de leurs la-
mentations seront bientô t remariés.

Fie-toi au diable, il te prendra. — Les mé-
chants n'ont pas d'amis.

« Dâs les houres et le temps qu 'en tire le diaî-
le pai lai quoue è fât craire qu 'elle tînt bïn » —
Depuis les heures et le temps qu 'on tire le dia-
ble par la queue, il fait croire qu 'elle tient bien.
— Nul n'en doute . — Cent années de chagrin
ne payent pas un sou de dettes.

Voici pour consoler ceux et celles envers qui
la nature fut marâtre: Celui qui est sage est
assez beau , et: Etre belle, c'est quelque chose,
être bonne c'est mieux . C'est vrai , mais com-
bien y en a-t-il pour l'admettre ?

« Soue déchus, goille dedos. » — Soie dessus,
guenille dessous — se passe de commentai-
res «A mariaidge et peu en lai moue, le diable
fait tos ses effoues. »— Au mariage et à la mort ,
le diable fait tous ses efforts. Et cependant :
Tout peut se faire , si ce n'est empêcher une
fille d'aimer — car : Autant plumer un chat ,
ferrer une sauterelle , tondre un oeuf que de
vouloir l'en dissuader.

Une pierre dans la mare des faux dévots : A
côté de l'église, sur la porte de l'enfer et en-
core : Chapelet en mains , diable au corps.

La politique n'est pas épargnée, qu'on en j uge:
Jamais cheval ne fit partie du conseil — c'est
insinuer qu 'on n'y trouve que des ânes.

— Si tu donnes à boire à un âne qui n'a pas
soif , tu ne saurais le faire boire. — Hélas! que
ne peut-on en dire autant de l'homo sapiens !

— Toutes les aumônes ne sont pas de pain,
disent ceux qui savent que la chair est faible.
Toutefois ils ne manquent pas d'aj outer que: Il
vaut mieux se marier que de brouter sur autrui.

— Un porc qui n'est pas payé grogne touj ours.
En effet , ce qu'on achète à crédit ne fait qu 'à
moitié plaisir.

Hitler et Mussolini doivent savoir que: «Tu as
plus à gagner d'être un j our loup qu'une brebis»
et que «Celui qui fait le mouton, le loup le

prend». Et, s'ils comprenaient notre patois, pour
les dissuader de nous attaquer , je leur dirais:
«Les petéts taivins sont les plus métchaints» ,
les petits taons sont les plus méchants.

Comme l'un ou l'autre de ces adages égratigne
les dames, pour terminer, voici pour les hom-
mes: «Les hommes, c'est le mois de mai quand
ils courtisent (iaind quès vaint â lôvre) et le
mois de décembre quand ils sont mariés.»

On avouera que ces dictons sont plus mali-
cieux que méchants ; ils sont empreints d'une
bonne dose de philosophie rayonnante et gaie.
Naturellement en patois, ils ont plus de sel, plus
de pittoresque, mais pour ceux qui ne possè-
dent pas l'idiome de nos pères, la traduction
suffira à leur prouver qu 'au bon vieux temps
on était bien aussi perspicace et réfléchi que de
nos j ours. B.

«ein proverbes.
vieille sagesse
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250 .jiSfll
Chaussure aérée pour enfants, en lin No. 27—34

J50 )̂

Un blâno garni de rouge, léger et bien aéré

490 M %
Lin blano garni de rouge, léger et bien aéré

490 *$$*_%
Sandalette en lin blanc, légère et bien aérée

590 *£
Sandalette daim artificiel , rouge et blano

Ç90 n ĵ^

Sandalette daim artifici el, rouge ou blano,
garniture piquée, talon bas

C90 ^̂
Sandalette légère en lin blano et bleue combinée

Belle chaussure d'été, de lin blanc ou orange.
Semelle spéciale avec semelle intermédiaire
spéciale

JONOEXiOl
57, rue Léopold Robert

La Chaux-de-Fonds 8063

Une forme élégante
Depuis longtemps la coupe CJlImo
est réputée... elle plait. Inspirée du
meilleur goût, elle donne une allure
dégagée.

Ce que l'on voit moins, c'est le soin
avec lequel est travaillé un complet
Ullmo , un complet de grande classe
et qui n est pas cher.

Complets sport et de ville à

55.- 60.- /1- 85.- 1- 1- 1-. , .
et au-dessus.

ULLMO
30, Rue Léopold Robert
La Chaux-de-Fonds

76™ ANNIVERSAIRE
76 ans de travail consciencieux,
c'est pour vous la meilleure
garantie d'être bien servi. 8088

Nos belles robes
de jersey laine et jersey soie

pratiques et infroissables

depuis JBlQPe »y _̂P

Spécialité pour personnes fortes

Un essai et vous serez ravies I

Notre grand choix de
¦¦as de sole teinte mode

depuis 1,39 la paire

A la Reine Berthe
Une Neuve •<

Parmi noire grand choix de •» ft &in A I  ETTS-C

choisissez l'article éléRan l et conloriable, qui vous conviendra
Nos prix M partir  de:

4.80 5.80 6.80 8.80 9.80
)F 

*if %. Â»Û CHAUSSURES 7884

* |JrC*il/ï-4UH'/ LA CHAUX - DE . POVDS

É 
Ville de .

La Chauxje-Fonfls
Culture

de pommes de terre
Les cultivateurs de pommes

de terre de la Ville et des envi-
rous sont invi tés  i nous signa-
ler la surfa ce de leurs culiures
d 'ici au 24 juin A midi,
au plus tard.

Passé ce délai , une amende
de fr.- 1 —  par jour de retard
sera perçue.

Police sanitaire
8097 Marché 18

¦•es munster
sont arrivés. Samedi, devant le
Café de la Place , petits fro-
mages à donner i . a o.SO la
nièce. — Se recommande,
8080 A. Borel.

GYGAX
Tél. 2 21 \T_ Ronde 1

la livre

Petits coqs nouveaux 2.30
Poulets de grain 2.20
Poulets de Bresse 3.—

plombés

Poules tendres 1.70
Cannetons nouveaux 2.20
Pigeons , pièce 2.20 à 2.50
Lapins du pays 1.55
Bondelles vidées —
Palées vidées 1.80
Filet de perches 3.50
Filet de bondelles 1.80
Filet de sandres 1.40
Filet de cabillauds 1.10
Truites vivantes —
Saucisses dé Payern e

au foie et A la viauile

Marchandises très fraîches.

Le magasin est ouvert le
dimanche matin , de 9 h. 30 à
Il h, 30. , 8095

»A u  

magasin
de comestibles

Serre 61
et demain samedi, sur
la Place dn Marché .
il sera vendu :

Belle» bondelles
vidées, Fr. l.:iO la
livre , paiées vidées .
Fr. 1.80 la livre ,
filet de dorades.
Fr. 1.40 la livre.
filet de cabillaud."Fr. I .- la l ivi  e. lieaux
poulelH de Bresse,
poulets de irraiu ,
poule», pigeons.

beaux lapin» Irais dn pays.
Se recommande. SI"' E. Peoner
Téléohone 2.24.54 8096

Chronooraphes
Quel fabricant serait disposé n

apprendre  les remontages de mé-
canismes de cbronographes A bon
ouvrier — Faire offre sous chif-
fre N. P. S083, au bureau de
I'IMPAIITIAT .. 8083

On demande une

jeune le
pour différents petits travaux
d'atelier. — S'adresser au bu-
reau de «l'Impartial » . 8084

Séjour d'été
( 90U m .i a l i i tude i .  2-4 ebambres
meublées, cuisine , eau , électri-
cité. LoKement bien exposé. Prix
il convenir. — Ecrire sous cbiffre
T. U . 8094, au bureau de I'IM-
PARTIAL 809<!

Achat
de Soldes

en tous genres et fonds de
magasin. — J. Barbey, sol-
deur , Palud 14, Lausanne.
Tél. 313 55. Appt. 313 57.
A - 15639 l _ H057

£(iueioooes,îrrer-m-
l l l l' lt !  111 HIE < (M l t V O I S I I  II ,

'
LES CHEMISES soignées, col fixe ou deux
cols tissus de réserve, coupe spéciale »y of \

depuis FYs * .OU
POLOS soie, lin , uni , bleu , grenat , -y or» ;
vert, etc. depuis Frs *J»0\J j
CHAPEAUX ultra chic, coiffant Q af \
jeune, depuis Frs CJ .OV
BARBISIO , fait entièrement d la main.
CRAVATES spéciales de L'EXPO.
CASQUETTES été, lin (infroissable) nouveau
SOCS-VETEMENTS, été, slips, etc.

d eu*av&is
CHEMISIER SPECIALISTE

Léopold-Robert 72 en face de la gare

^n Société jTAgnculture
Jl^^^W Il sera vendu samedi i4 juin sur la

__ \ ~f ~J-  Place du Marché, A côté nu Cale de la Place
mmmu_fgg / l /__ t ^  j0 wsmmw_ ĉ «l'une

feunc pièce de bétail de Ve qualité
de O.SO n 1.40 le demi-kilo

Se recommandent JACOB AMSTUTZ. Le Valanvron.
8055 lin ' l »s«« iv *ht :  \iinia AMKTUTZ.

Pour vous, Messieurs...

POlO ilïl ou vistia lin
superbe choix , grande nouveauté 1̂ AC

6.90 4.25 3.90 3a£«?

Chemise lin sport manches ion
gués, ou pure soie naturel l e Ĵ Û0Ï10.50 8.90 6.90 5.90 4.90 J»7U

Nœuds polo nou,e u 1.7J 1.5Û
Superbe choix
Seulement de la nouveauté

AU LILAS BLANC
Mme E. DUBOIS BALANCE 4

Ils sont lous d'accord
sur ce point, les hôteliers, les ménagères, les do-
mestiques .- l'encaustique KINESSA donne aux
parquets et aux linoléums un brillant incomparable
et surtout durable. KINESSA est très économique
et son emploi des plus simples. Avec KINESSA
plus de taches d'eau ou de marques de pas.

Vente exclusive Droguerie PERROCO

Horloger complet
ayant fait son apprentissage dans une école d'hor-
logerie et expérience dans vlsitage de finissage ,
achevage, réglage , emboitage et posage de cadrans ,
est demandé par fabrique d'horlogerie de la pla-
ce. — Faire offres écr ites avec références et préten
tion sous chiffre L. H. 8046 au bureau de I'IM-
PARTIAL. 8018

gp Fabrique d'horlogerie sortirait |̂

I taiaps Éioppte I
H, à termineur qualifié. •

Ul Faire offres à Case postale 38057, !:• ' '{
f ĵ Bienne. >A 174»3 I «or»; I j

mEjf_\̂ % physique et mentale?
wk_W ^  ̂ /soyez prudent ! Ce n 'estpas lecorps
^^r 

qui  
a besoin de st imulan t , ce sont les

glandes à hormones qui doivent se-
. A, créter davantage. Vous obtiendrez

co»w* *"•¦» ttl<v ce résultat en recourant â

1P OKASA
*«•»''• *V*aO^ produit à base d'hormones , de re-

i RVO-V^I»'10*1 nommée mondiale.
^ovU*0"* Argent p. hommes: 100tabl.Fr. 12.75

Or pour dames: 100 „ „ 14.—



Chronique neuchateloise
L'« affaire » de Colombier.

L'enquête ouverte par le Parquet de Neuchâ-
tel sur les agissements de Paul Montandon , cet
agent de banque qui s'est constitué prisonnier
en avouant avoir escroqué 15,000 francs , a révé-
lé des surprises nouvelles C'est une somme de
140,000 francs, maintenant, qui manque dans les
caisses des établissements dont Montandon était
l'agent et des sociétés dont il s'occupait. La Li-
gue contre la tuberculose, à elle seule, perd 40
mille francs et se trouve, de ce fai t, paralysée
dans ses efforts charitables.

Cette découverte pose un problème. On envi-
sage sérieusement, dans certains milieux, d'o-
pérer maintenant des vérifications massives dans
les comptes gérés par une seule personne afin
d'éviter que le trou fait dans une caisse ne
puisse être bouché, lors d'une vérification indi-
viduelle, par des sommes prises sur un autre
compte.

Assemblée de l'Association cantonale
des officiers de l'état-civil

L'assemblée annuelle de l'Association canto-
nale des officiers de l'état civil a eu lieu le 17
j uin , à l'hôtel de ville de Boudry, sous la pré-
sidence de M. A. Haag, de Neuchâtel.

Le rapport de gestion et de caisse est pré-
senté par le comité qui , à l'unanimité , a été
réélu dans ses fonctions pour une nouvelle pé-
riode : président , M. A. Haag, Neuchâtel; vice-
président , M. W. Berger , Saint-Biaise; secré-
taire-caissier M. W. Cathoud , Auvernier.

L'assemblée entendit ensuite d'intéressants
rapports de M. Ch. Paillard (Le Locle), sur
l'activité du comité central de l'Association
suisse; de M. B. Nussbaum (Boudevilliers), sur
l'assemblée suisse des officiers de l'état civil
tenue à Berne en 1938; de M. Th. Becker (Cor-
celles) enfin , sur l'assemblée fédérale tenue en
1939, à Brunnen.

Puis, M. L'Eplattenier (Peseux) présenta d'in-
téressantes documentations et réflexion s relati-
ves « aux suj ets de l'Etat de Neuchâtel ».

En fin de séance, M. R. Tschanz , premier se-
crétaire du département de j ustice, parla de la
législature française actuel le sur le mariage et
de la nationali té de l'épouse , conférence suivie
avec un vif intérêt.

Dans les divers , il a été décidé que l'assem-
blée de 1940 aurait lieu à Neuchâtel , et M. Mat-
they-Doret exprime l'espoir que celle de 1941
ait lieu à la Brévine .

Sur rapp ort de M. H. Racine (Boudry), le co-
mité a été chargé d'étudier la possibilité d'or-
ganiser des cours d'état civil par l' une ou l' au-
tre des écoles supérieure s du canton , ceci après
entente préalable avec le service fédéral de
l'état civil, à Berne.

Après l'assemblée administrat ive , les officiers
de l'état civil fraternisèrent au cours d' un dî-
ner , puis , sous la direction de M. Racine , ils
visitèrent l' après-midi la pisciculture et le mu-
sée de Boudry.

Disons encore qu 'au cours de la séance du
matin ,  l' assemblée unanime avait conféré le ti-
tre de membre d'honneur de la société à M.
Otto Briigger (Môtiers), ancien officier de l'é-
tat-civil. et lui remit à cette occasion un mo-
deste souvenir dédicacé. M. M. Carrard , ancien
président a également été proclamé membre

d'honneur de l'association pour services rendu s
à la société.

Bienfaisance.
Le Comité de l'Etablissement des j eunes filles

a reçu avec une vive reconnaissance le beau
don de fr. 100.— que de généreux anonymes
lui envoient depuis plusieurs années en souve-
nir d'un mari et frère regretté.
Décès de M. Nicolas Jenny.

Vendredi matin , à 1 h. 20, décédait après une
courte maladie, à l'âge de 85 ans, M. Nicolas
Jenny, père de M. Charles Jenny, directeur de
plusieurs sociétés de chant de notre ville. Ce
décès, que rien ne laissait prév oir aussi subit ,
est d'autant plus frappant que M. N. Jenny ve-
nait de fêter ses noces de diamant.

Nous présentons à sa famille l'expression de
notre sincère sympathie.
Bibliothèque de la Ville. — Un don important.
La Bibliothèque communale a reçu, il y a quel-

ques j ours, la visite de Monsieur Martin , Con -
sul de France à Berne, accompagné de Mon-
sieur R. Ullmann.

Monsieur Martin venait , très gracieusement ,
au nom de son Gouvernement, remettre à no-
tre Bibliothèque un lot important d'ouvrages
d'auteurs contemporains .

Cet acte généreux mérite , et d'être signalé,
et ce témoignage de reconnaissance.

Tournoi Interscolaire de Football
La deuxième rencontre de cette intéressante

manifestation a donc lieu ce soir, au Parc des
Sports , à 18 h. 15. Elle sera dirigée par M. Re-
né Hoffstetter , arbitre officiel de l'A. S. F. A.

Rappelons que le dernier match du tournoi se
disputera samedi après-midi et mettra en pré-
sence les équipes représentatives du Technicum
et de l'Ecole de Commerce. La rencontre sera
arbitrée par M. Georges Schumacher et débute-
ra à 14 h. 30.

Aux uns et aux autres, nous souhaitons plein
succès.

(à&OJV/QÛêh
-Jûpcej ûgzz

Au Tir fédéra! de lucerne
Voici les meilleurs résultats obtenus de mardi

à midi à mercredi à midi par des tireurs du
canton et des régions avoisinantes:

A 300 m.
Concours de sections. — 52 p.: Emile Kellen-

berger, La Chaux-de-Fonds.
Cible « Patrie-Progrès ». — 54 p.: Albert We-

ber , Payerne; 53 p.: Robert Switalski, Travers.
Cible «Patrie-Art»: 435 p.: Adolph e Gloor , la

Chaux-de-Fonds.
Cible «Lucerne» (meilleure passe) : 55p.: Hen-

ri Bernet, Estavayer-le-Lac; Walther Liechti,
Morat; 54 p.: Reynold Strehl , Grandson; (pas-
se double) : 112 p.: Max Ruch , Yverdon.

Concours de maîtrise (petite maîtrise) : 496 p.:
Fritz Disler, Morat; 492 p.: Max Ruch , Yver-
don ; 478 p.: Emile Pillevuit, Yverdon.

Communiqués
KMte rubrique n'émane pas de notre rédaction, ell»

n'engage pas le Journal.)

Journée cantonale des liens nationaux.
Dimanche, 25 juin , aura lieu à La Chaux-de-

Fonds, la j ournée cantonale des Liens Natio-
naux !

A cet effet , le culte du Grand Temple sera
présidé par M. le pasteur Pingeon , pasteur à St-
Aubin et ancien pasteur de notre cité. Des
choeurs collaboreront à l'enrichissement de cet-
te solennité !

Suj et de la prédication : « Les Béatitudes »
(Matthieu 5). Après le culte , un cortège se for-
mera sur la terrasse du Grand Temple et par-
courra l'avenue Léopold-Robert ! L'après-midi ,
au Grand Temple , à 14 h.: rapport annuel par
le président central , le pasteur Jacobi , de La
Sagne. Dès 14 h. 30, conférence par M. le prof.
Corswant, ancien pasteur de La Chaux-de-
Fonds, sur ce sujet : « Les Béatitudes de l'An-
cien Testament ».

Après l'allocution du délégué du Synode de
l'Eglise Nationale et celle du représentant des
Unions chrétiennes , M. l'organiste Schneider
charmera l'assistance en jouant de la musique
insp irée par les Béatitudes. Le public de la vil-
le ne voudra pas manquer l'aubaine de bénéfi-
cier du message de deux anciens conducteurs
spirituels de La Chaux-de-Fonds et sera heu-
reux d'assister à cette audition de musique sa-
crée, insp irée par le message central de l'Evan-
gile éternel .

Cinéma Scala.
La Scala présente cette semaine un film po-

licier, aux aventures extraordinaires , qui re-
trace la vie de Vidocq, l'homme aux cent visa-
ges , qui fut tour à tour soldats , bagnard , voleur
et chef de police. « Vidocq » est incontestable-
ment un des grands films policiers par le per-
sonnage qu 'il évoque et par son éblouissante
interprétation avec André Brûlé , Nadine Vogel,
René Ferté, Jean Worms et Maurice Lagrenée.
Actualités Pathé-Journal. Matinée samedi et di-
manche, à 15 h. 30.
Cinéma Capitole.

Un film avec un nouvel artiste françai s, Ké-
rien , dont le comique est irrésistible dans «Le
Dompteur ». L'action se déroule dans un cirque
où Pierre Colombier, le réalisateur , a enregistré
des scènes fort réussies. Kérien est entouré de
Saturnin Fabre , Monique Rolland , Andrex et
Dorville. Production qui vous amusera folle-
ment. Actualités Paramount. Matinée dimanche ,
à 15 h. 30.
Au Cinéma Corso.

Voici le retour à l'écran de James Gagney
avec Maë Clarke et James Burke, dans «Les
Gangsters de la Fraude». Ce qu 'en dit la criti-
que: Un film chiméri que où l'honnêteté est vic-
torieuse (Paul Reboux). Un film charmant, fait
de verve et d'esprit . (Pierre Wolff)
Eden , dès ce soir.

«Trois... Six... Neuf...», l'exquise comédie de
Michel Duran , qui tint l'affiche une année du-
rant , sans épuiser ses succès, au Théâtre Mi-
chel, à Paris. Inerprétation: Meg Lemonnier,
Renée Saint-Cyr , René Lefèvre, etc.
Colonie française.

Le départ des enfants pour les colonies de va-
cances aura lieu le 24 j uillet. M. L. L'Héritier ,
rue Jaquet-Droz 6, se tient à la disposition de
chacun pour tous renseignements utiles.
Lutte contre le doryphore.

Les cultivateurs de pommes de terre de la
Ville et des environs sont invités à signaler à
la police sanitaire , rue du Marché 18, la surfa-
ce de leurs cultures, d'ici au 24 j uin à midi au
plus tard. Passé ce délai , une amende de fr. 1.—
par jour de retard sera perçue.

Abus de confiance et
banqueroute

Un passif de plus de 750 mille francs

GENEVE, 23. — Jeudi se sont déroulés, devant
la Cour d'assises, les débats de l'affaire de dé-
tournements de la régie J. E. Goss, dont le titu-
laire est aoousé de banqueroute simple et ban-
queroute frauduleusî .

L'inculpé, Jacques-E. Goss, ancien ingénieur,
âgé de 73 ans, avait créé en 1908 une régie d'im-
meubles qui connut aussitôt une certaine prospé-
rité. Mais au cours de l'année 1937, des bruits
fâcheux coururent sur le compte de l'inculpé et
au début de mars 1938 plainte fut  déposée au
parquet du procureur général _ t l'inculpé écroué
à la prison St-Antoine.

L'instruction fut longue et difficile , la comp-
talbilité de la régie Goss étant quasi inexistante.
Plus de 300.000 francs d'actif fictif avaient été
portés dans les livres. Il résulte de l'expertise
que les détournements se montent à 100.000 fr.
La faillite a laissé apparaître un passif de fr.
751.256 pour un actif de 69.546 fr.

La cour d'assises a condamné l'ancien régis-
seur Jacques-F. Goss, à trois ans de récl usion
sans sursis pour abus de confiance et banquerou-
te simule. 

En se rendant au tir fédéral
GUIN, 23. — M. Pilius Waebber, 45 ans, père

de trois enfants , qui avait été victime d'un ac-
cident d'automobile en se rendant au Tir fédéral
de Lucerne, est décédé des suites de ses bles-
sures.

L'actualité suisse

Football. — Les prochains matches de notre
équipe nationale

La saison prochaine, l'équipe nationale j oue-
ra 7 matches inter-nations, dont 2 à l'étranger et
5 en Suisse, ce qui fera quantité de recettes
qu 'on espère bonnes pour renflouer la caisse de
l'ASPA. Ces matches sont: en septembre, contre
la Tchéquie, à Prague; en octobre, contre l'Alle-
magne à Zurich et contre l'Italie , à Genève. En
novembre, contre la Suède à Berne. Au prin-
temps 1940, contre la Hongrie à Budapest. En
avril contre la France à Bâle et, en mai , contre
la Belgique , à Lausanne. On voit que la Suisse
romande reçoit deux matches la même saison.
Ses actions montent. Genève aura l'Italie et
Lausanne aura la Belgique.

Pendant son séjour à Varsovie, l'ASFA a con-
clu deux nouveaux matches avec la Pologne,
le ler pour octobre 1940, en Suisse et le second
pour 1941, en Pologne.

Athlétisme. — Rencontre triangulaire et
Inter-Viiies

Le programme des manifestations sportives
prévoyait pour notre région, l'organisation d'u-
ne rencontre inter-villes, sous forme d'un match
triangulaire d'athlétisme léger.

La mise sur pied de telles manifestations
n'est pas toujours chose aisée, c'est la raison
pour laquelle ces meetings sont assez rares chez
nous; mais cependant, il nous est agréable de
pouvoir annoncer auj ourd'hui la conclusion d'une
rencontre triangulaire qui aura lieu , en noctur-
ne, samedi ler j ui l let  au Stade communal et
qui mettra en présence les redoutables athlètes
des Old-Boys de Bâle, l'équipe fameuse du
F. C. Bienne et nos valeureux Olympiens.

Ceux qui suivent régulièrement le travail de
nos athlètes Suisses savent qu 'il existe à Bâle
une phalange de coureurs et de lanceurs de pre-
mière classe qui sont en droit de prétendre à
disputer le titre de champion suisse.

Rappelons en terminant que lors de sa derniè-
re visite chez nous , l'équipe de Bienne nous
avait align é les champions suisses Studer et
Haenni, et que certainement ce club ne voudra
pas moins bien faire à cette Nocturne du ler
j uillet.
Tir — Le plus populaire des concours de tir au

fusil
Pour permettre à tous nos tireurs de prendre

part à un concours de tir , — qui complète les ra-
res exercices que font nos soldats lorsqu 'ils sont
sous les armes — la Société cantonale neucha-
teloise de tir a institué cette année un concours
de sections qui a cet immense avantage d'être
comp lètement gratuit .  Il comprend un exercice
de 18 cartouches, à tirer sur cible B, (manne-
quin) suivant le règlement élaboré par la société

suisse des carabiniers et approuvé par le servi-
ce de l'infanterie.

Au sein du district de la Chaux-de-Fonds, cet-
te épreuve aura lieu les 1 et 2 juillet et l'organi-
sation en a été confiée à la Fédération des so-
ciétés de tir qui a décidé , pour encourager les
par ticip ants , de remettre un insigne à ceux qui
totaliseront 68 points et touchés (précédem-
ment 72).

Cet exercice comporte exactement un tir de
18 balles sur cible B, avec cercle de 20 cm., va-
lant 4 points , à savoir :

1. 6 balles, feu individuel , à bras franc.
2. 6 balles, feu individuel , à genou bras franc.
3. 6 balles, feu de série, à terre ou à genou,

bras franc.
Tir commandé, temps limité pour les deux pre-

miers exercices à 12 minutes et pour le feu de
série à 1 minute.

La mention de la Société suisse des carabi-
niers ainsi que celle de la Société cantonale ne
seront pas délivrées à l'occasion de cet exercice
populaire entre tous, qui a comme but principal
de familiariser le tireur avec son arme tout en
complétant les connaissances qui lui sont né-
cessaires.

Comme tous les tireurs de notre cité et des
environs ne se rendront pas au tir fédéral de
Lucerne, nombreux sont ceux qui attendent de
pouvoir aussi partici p ei à une épreuve de tir ;
ce sentiment légitime est ainsi réalisé.

Cyclisme. — Le Tour d'Allemagne
Quarante et un coureurs ont pris le départ

j eudi pour la 18me étape. Bielefeld-Hanovre,
280 km. Jusqu 'à Brème, 150 km., où se trouvait
le contrôle, les coureurs roulent gentiment et
aucune échappée ne se produit. Ce que voyant,
les organisateurs menacent de leur faire dispu-
ter une parti e du parcours contre la montre ,
avec départ en groupe. Thierbach et Spissens,
alors, s'échappent et prennent une confortable
avance. Ils sont pourtant rattrapés par neuf
hommes, dont Zimmermann. Les onze coureurs
conservent une allure tellement rapide que non
seulement ils ne seront plus inquiétés , mais en-
core Zimmermann ravira la deuxième place au
classement général.

Classement de l'étape : 1. Grysolles, 8 h. 47'
3"; 2. Wengler; 3. Umbenhauer; 4. Spissens; 5.
Canardo ; 9. Zimmermann , même temps ; 13.
Nievergelt , 8 h. 52* 8"; 14. Amberg; 18. Stettler ,
même temps; 24. Waegelin , 8 h. 19' 16".

Classement général : 1. Umbenhauer , 133 h.
27' 12"; 2. Zimmermann , 133 h. 36' 9"; 3. Schel-
ler. 133 h. 40' 4"; 4. Thierbach ; 5. Wierinckx :
12. Nievergelt; 16. Amberg.

Classement des nations : 1. Belgique, 401 h.
5* 9"; 2. France, 402 h. 5' 10"; 3. Suisse, 402 h.
12' 30".

Les Belges au Tour de Suisse
La Fédération belge vient de désigner ses

représentants pour le Tour de Suisse ainsi
qu 'il suit : Dubuisson, Somers, Beekman, de
Caluwé, Constant Lauwers.

SPORTS

Zurich :
Obligations : Cour: du 22 juin Court du 23 joli

3Va% Fédéral 1932/33 100.30 100.30
S«/o Défense Nationale 99.75 99.55
4«/o Fédéral 1930 . . 103.25 103
3°/o G. F. F. 1938 . . 92.75 92.85

Actions :
Banque Fédérale . . .  460 460 (d)
Crédit Suisse . . . .  543 543
Sté Bque Suisse . . .  514 512
Union Bques Suisses . 510 510
Bque Commerciale Bâle 330 (d) 325 (d)
Eleotrobank , . 350 851 (fo)
Conti Lino 158 155 (d)
Motor-Golumbus . . .  198 195V»
Saeg "A" 55 55
Saeg priT. 820 815
Electricité et Traction . 90 (d) 91
Indelec 800 (d) 295 (d)
Italo-Suisse priv. . . .  98 95 (f p)

» ord. . . .  22 22
Ad. Saurer 450 (d) 450 (d)
Aluminium 2300 2370
Bally ÎOM 1065
Brown Boveri . . . .  190 191
Aciéries Fischer . . .  605 600 (d)
Giubiasco Lino . . . .  93 (d) ©3
Lonza . . . . . . .  510 (d) 508
Nestlé 1053 1050 (f p)
Entreprises Sulrer . . 688 682
Baltimore . . . . .  22V« 23
P e n n s y l v a n i a . . . . .  77 77V*
Hispano A.0 1110 1100

» D 216 214
» E. 216 215

Italo Argentins . . . .  153 154
Royal Dutoh . . . .  716 716 (d)
Stand. Oil New-Jersay . 190 (d) 190 (d)
General Electri c . . .  157 155
International Nickel . 214 215Vs
Kennekott Gopper . . 144 145
Montgomery Ward . . 228 227
Union Garbide . . . .  350 (d) 849 (fp)
General Motors . . . . 197 (d) 196 (f p)

Qenève:
Am. Sec ord. . . . .  24 24

» » priT. . . ..  410 410
Aramayo . . . . .  19 18l/î
Separator 109 110
Allumeftes B . . . .  258/j (d) 25Vt (d)
Caoutchoucs fin. . . . 23V» 28V«
Sipef 4i/i 4VS

Bâle:
Sohappe Bâle . . . .  470 462
Chimique Bâle . . . .  5450 5450 (d)
Chimique Sandoz . . . 8000 8000

Bulletin communiqué à titre d'indication oar
la Ranaue Fédérale s. A.

Bulletin de Bourse

0_%m [A^t SÉJOUR IDÉAL

13LION !Sret
s. MONTREUX, ait. 700 m.

TARIF MINIMUM i
Grand-HOtel et Rlgbi Vaudois Fr. 12.—
HOtel Victoria Fr. 12.—
Hôtel Bollevue Fr. 11—
HOtel du Parc Fr. 10.-
Hotel des Alpes Fr. '.) . —
HOtel de Gllon Fr. 7.-
HOtel Placida Fr. 7 —

Val Mont et La Colline i
Clini ques dièl. el pbysiolh.

Abonnements pén l'.b. F. locaux 7917
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1 Ménagère*, agriculteurs... 1
I Profitez ! I
I Beau fromage dn Cerneux-Péquignot 1
i Du lot de Gruyère à prix réduit 1
§ Tous les jours, crèraetraîche 1
1 Bon beurre frais, de notre fabrication 1
1 Excellent seret 1

1 LAITERIE JàGitïCOTE 1
H Hôtel.de-VIHe 7. 8047 Se recommande, A. STERCHI-BURI m

Dimanche et Lundi 23 et 26 juin
Course à Zurich et visite de

l'Exposition
Prix : Fr. 28.—, comprenant voyage, 2 entrées à l'expo-

sition, souper, chambre et petit déjeuner.
Départ 5 h. 15 Place de l'Hôtel-de-Ville.

ÏS Garage P. SCHWEINGRUBER
Les Geneveys s Coffrane, tél. 7 21 15. 7921

BAUX ft IgYER, - imprimerie Courvoisier

Hûtel du Vignoble - Peseux
Agréable séjour d'élé. Arrangement pour famille. - Qrand jardin.
Restauration soignée. - Salles poar sociétés. - Grand parc ponr antos
et autocars. - But de promenade. - Tél. 6.12.40 J. Perrlard .

V i s i t e z

Morat
la vil le p it t o r e sq u e

PLAGE

Hôtel Croix-Blanche el Terrasse
Vne incomparable. — Demandez nos spécialités Tél. 41 c804

Oberhof en K Hôtel Bâren
Maison confortable avec grand jardin près du lac. Siation idéale pour
séjour. ..Belle plage". Cuisine réputée. Restaurant. Pension depuis
Fr. 6.50. 7522 C. Thcenen, propr.

P F  U C I A N (KANOERTAI)
S» 1» J m mw l» D ancienne répulution. remise a

1SBT ¦ B?M1 Bf?^T l 'état de neuf , bonne cuisine bour-
1*1 1 I H ¦ l%l ¦ («i Be<>'se. Pension complote depuis
I II  H I I v B . lv  tr. 6.—. A 5 miuuies de la gare .1 "m'"*m'1"™-'1* U r-mwMQ*, Mlle Lydia I a«inbiihl

Magnifiques vacances dans l'Oberlani) bernois
Passez-Irs a la pension » Frohheim » a Fruiigtn. Prix de pension
fr. 5.50. Prospectus par famille Alb. Steiner, Frutigen.
Tél. 8.02.75. AS 10122 Th 8058

I BEICHENBACU 1̂

des moo iŴ ^'*é^̂ M
mervei/Ies-ML 

mmjp$$ Â

tl fégiM di IŒHCHBERB , la caur Ht l'QberlM. barnoU

JÊLê£Ê Dimanche 35 juin

jM^^^^ dès 8 heures
(«w ^J^^^y et 14 heures

COURSES DE CHEVAUX
D'YVE R ION
Tribunes couvertes
Parc pour autos

AUTOCARS DU VAL-DE-RUZ
Téléphone 7.13.55 ÇE R W 1 B R  Téléphone 7.13.55

wr EXCURSIONS ~\m
Sociétés , écoles, eto. Faites appel à nos services.

fl fl PI S*  ̂KURHAUS HOTEL DE L'OURS
WW If pi B* % M O N T A G N E  DE D I E S S E
W iH n la I V Funiculaire de Qlérêise. Superbe
N MB E II y m M bui d'ejtcurslon. Vacances Idéales.
A IE UËIUI I Chambre et pension fr. 6.-. Qarage
mtBm̂ Ba

^̂ aa.________^m Prospectus Ttlépbons 7 22 01. F. BRUNO, prop

Cndrefin Hûtel de l'Oars
Ses spécialités: Poissons du lac. Truites vivantes. Charcuterie de
campagne. Vins de cboix. — Se recommande : E. Hlrt prop 6590

S /f»  Repos et j oyeuses vacances au bord du lac ^B^I*
Ss/ donc...an bord du bleu lac de Zoug à ^B

m l'Hôtel Rigi, lu» 1
SB Bain de soleil dans la maison même. Pension dés WH
EB fr. 7.—¦ — Demandez prospectus. asl02Lx 6595 jM

IU1KES D'ETE 1 Mn
vous y trouverez une bonne pension famille. Séjour de repos
déal au bord du lao. Bonne ouisine. Prix modéré.

Mme E. Thoutberguer, téléphone 36.05.

Visitez
Esfavaver

Son château Sa plage
Lieu idéal de séjour et de repos à prix
avantageux. Renseignements auprès de la
Société de Développement Esta-
vayer. AS 7843 L asee

Uflfffll DfilOtO Hôtel d'anoienne renommée, bonne
BIIIEKI l llXIK cuisine soignée. Prix de pension depuis
IIUIUI I UUIU fr. 6.50 par Jour. Prix spécial pour
¦ f liaitii»«v pensionnats, sociétés et écoles. Pour
L9C -LflalllPcX tous renseignements s'adresser HOtel

C ratais * Poste, Lac Champex. (Valais). 8040

a _ f  WW THAITAIF Thoune Dùrrenast
LALt. UL lllVUraL HAtel Sommerheim
Maison rénovée et bien située près de la plage de Tboune ,
sp lendide vne sur le lao et les montagnes bernoises. Chambre
avec eau courante. Bonne cuisine soignée. Orchestre permanent.
Prix fr. T.— à 8.— Demandez les prix ttout compris» et
le prospectus illustré par Famille fllauser . 5800

Peintre
d'enseignes

connaissant également les tra-
vaux en bâtiment, trouverait
bonne place comme volontai-
re. Bonne occasion d'appren-
dre la langue allemande et de
se perfectionner dans le mé-
tier. — S'adresser à M. Hof-
mânner, Unterstrasse 2,
St-Gall. 991

Mécaniciens
très qualifiés , spécialisés sur jau-
ges, rectifieurs et tourneurs , sont
demandés. — Offres en indi quant
l'ége et prétenlions sous chillre
O 29775 X, Publicitas - Genève.
AS 929 G 8015

imprimas en tous genres
niPRIHIKRIF -TOURVOISIRR

Jeune homme
énergique et t ravailleur clit -rclie
gérance de magasin
ou place de
vendeur - voyageur

Evenluellenienl réléreiice s » dis-
position - Ecrire sous cbifïra
B. H. 8041 au bureau de I ' I M -
PARTIAI . .  8041

1*1 Al SON
à tendre

S. A. Immobilière oSre
à vendre avantageusement , un
bel immeuble , an centre de la
ville , 6 logements, confort , déga-
gements, garages. Rapport inté-
ressant. Placement de 1er ordre.
— Ecrire sous chiffre V. D.
8049 au bureau de I'IMPARTIAL
Discrétion assurée. 8049
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I

L'ange du Campo
J'ai peu connu Mme An dry, Qilberte, qui,

avant le mariage, était la parente de Pierre.
Dans l'année de notre rhétorique, il m'avait par-
lé de cette j eune cousine qu 'un accord entre
les familles lui destinait depuis touj ours. Andry
pourtant avait une sensibilité exigeante, exaltée
même, et que j e ne voyais point se composer
avec les déterminismes familiaux. Dès sa quin-
zième année, il avait , tout comme le génial
adolescent de Combourg, créé sa Sylphide , mê-
lant aux héroïnes de notre anthologie classique
les figures des romans lus à l'abri des pupitres.
Mais ce ne furent que des infidélités littéraires
à la petite fiancée qu 'il avait acceptée docile-
ment d'abord et qu 'il avait ensuite désirée vrai-
ment quand il vit la femme éclore de la fillette.
Je me rappelle confusément une blondeur en
mousseline blanche au parloir du lycée et, plus
tard, en mousseline rose au Quartier Latin le
j our où Pierre, son diplôme acquis, fut ressaisi
par les siens qui le ramenèrent à Roullac.

Quinze années de séparation s'écoutèrent
après nos études à Paris. Les choses vont ainsi.
Après l'intimité quotidienne , une large tranche
de temps où l'on ne se voit plus sépare les vies,
les amitiés. Mais comment aurais-j e oublié Pier-

re Andry ? Si l'éloignement empêchait nos ren-
contres, notre correspondance, longtemps, fut
continue. Il se maria pendant la guerre, que
nous fîmes, lui dans une division de l'armée Du-
bail, moi dans les troupes d'Orient. De Saloni-
que j e lui adressai mes voeux avec une affection
que l'absence n'avait point réduite. Après 1918,
une mission et des circonstances qui s'accor-
daient avec mon goût pour l'hellénisme me re-
tinrent en Qrèce. Je savais que Pierre vivait,
à Roullac, un tranquille bonheur avec sa j eune
femme. La double fortune venue de deux bour-
geoisies économes faisait au couple un destin
confortable. Il y eut le chagrin d'un enfant mort-
né, la seule maternité de cette pauvre Qilberte
qui devait si brusquement disparaître à la suite
d'une opération déclarée sans péril. Je me rap-
pelle avoir écrit avec beaucoup d'émotion au
cher camarade saisi par la catastrophe après sept
ans d'une union sereine à faire peur. La pauvre
réponse du veuf me le montra flottant et com-
me déraciné de la vie. Depuis lors, notre cor-
respondance s'espaça. Il semblait que nous n'eus-
sions plus rien à nous dire.

Quand j e me réinstallai en France, je ne dé-
cidai point tout de suite à entreprendre le voya-
ge à Roullac. Les lettres , très rares, d'Andry
ne m'y invitaient pas. Cependant, en ce mois
d'août, avant de prendre la route de l'Italie , j'a-
vais fait un écart dans le Lot pour aller frapper
à sa porte. Non point sans une sourde appréhen-
sion. Pierre m'ouvrit les bras avec élan. Mais
cet élan brusque et bref , ce fut , hélas ! tout
ce que j e retrouvai du camarade d'autrefois.
Andry dans sa solitude , loin de l'action et de
l'esprit , m'apparut comme l'un de ces êtres qui
ont perdu leur chaleur et qui sont tout près de
perdre ce que l'on nomme l'âme, c'est-à-dire ce
moteur à plusieurs vitesses dont s'anime notre
mouvement intérieur. J'avais devant moi un
homme sans désirs et sans buts. Il n 'est pas, j e
crois bien , de plus navrant spectacle. J'en ap-

pelle au témoignage de tous ceux dont la j eu-
nesse a partagé l'attente des joies et la joie mê-
me des enthousiasmes avec un ami profond. La
réalité passe ensuite sur le champ des songes.
Elle ne fait pas touj ours lever les fleurs ni les
moissons. Cependant, on s'obstine, tant qu 'on a
du souffle, à ne point se laisser tomber en ja-
chère ou en ruine. Or, il n'y avait, c'était une
terrible évidence, plus de goût, plus de volonté
dans ce Pierre, dont tout, jusqu'à l'aspect phy-
sique, marquait la défaite. J'avais à peine re-
connu dans l'homme alourdi, un peu penché, le
visage tombant comme tombaient ses mousta-
ches hors de mode, le beau garçon, raffiné jus-
qu 'au dandysme, de nos années étudiantes. Sans
doute n'arrivai-j e point à dissimuler ma sur-
prise, car il dit comme s'il répondait à une ques-
tion muette :

— On vieillit: vite, tu sais, dans nos campa-
gnes. On y traîne ses jours. La vérité, c'est qu 'il
faudrait naître paysan dans sa terre.

Et il eut oe mot singulier :
— A deux, nous réussirions à vivre.
— Oui, dis-je, vous vous étiez fiait une bonne

vie.
— Très bonne, réponditol en écho.
Et j e complétai en silence : « Une bonne exis-

tence, sans plus ».
La disparition de sa compagne avait désaccor-

dé le mécanisme de l'existence à deux. Mais, à
rester sur place, détaché du mouvement et de
l'idée, exclu de la passion, Pierre traînait ses
j ours, selon sa propre phrase, dans un automa-
tisme d'où il n'avait plus le courage de s'évader.
Sa façon même de s'habiller, laidement, en petit
bourgeoi s de village — j'aurais préféré le voir
avec un veston de chasse ou une blouse pay-
sanne , quel que chose qui marquât le sport ou le
travail — montrait l'abdication . Il saisi t mon .re-
gard et dit comime en s'exousant :

— Je ne sors guère d'ici où les modes n'ont

point cours. Il y a dans le village un vieux tail-
leur qui naguère travaillait à la ville. C'est lui
qui m'habille. Pas cher et tissus inusables.

Je fus bnuital.
— Mou vieux Pierre, fis-j e , ta vie est absurde,

odieuse, coupable. Tu n'avais pas le droit ue
finir ainsi dans le vide. Je ne suis même pas sûr
que tu t'intéresses à tes vignes, à tes cultures.

— N'exagère pas. D'ailleurs j'ai de bons fîr-
miers.

— Tu t 'es mils hors de tout . Rien ne t'attache
à rien. Toi, Pierre, qui avais ohaque j our une
idée folle, une curiosité violente, un proj et neuf...
Toi qui passais tes vacances en Angleterre pour
mieux apprendre à lire Shakespeare dans son
texte !

Il ricana et c'était affreux.
— J'étais jeune.
— Tu n'as pas encore quarante ans.
— Oh! à deux ans près...
Je lui mis les mains sur les épaules, comme

autrefois dans nos effusions d' enthousiasme ou
dans nos réconciliations après nos querelles.

— Pierre, tu as encore, j e te l'assure , j e te le
jure, le droit et le devoir d'être j eune. Et déj à
tu es un vieillard. Tu meurs ici par morceaux.
Je ne veux plus voir cela. Je repars demain.

Il se récria :
— Mais tu n'as pas encore visité ce pays. Oh!

oe n'est pas qu'il soit bien extraordinaire...
— Je pars demain et j e t'emmène.
J'avais dit ce dernier mot comme om donne

un ardue, avec une a/utorité dont j e fus saisi
moi-même. Je m'attendais à une explosion d'im-
puissance. Je fus sumpris d'entendre une voix do-
cile.

— Où?
— Qu'importe !... Ailleurs.
— Tu me proposes de faire un voyage ? dit-il

avec une sorte de crainte et peut-être d'espoir.
(A suivre)
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SALVAN
Pension Bellevne

Saison d'été des plus agréables.
— Forêts à proximité. — Cuisina
et caye renommées. — Bons soins
et bon accueil. — Arrangements
pour familles. Pension a fr. 6.—.
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Voulez-vous moderniser
une cuisine ancienne t

Pour moderniser une cuisine ancienne, vous
commencerez par faire faire un bon lessivage
de ses murs. Si vous n'êtes pas arrêtée par une
question de dépense, vous pourrez faire recou-
vrir complètement ou à rm-hauteur d'un revê-
tement de carreau x de faïence ou de briques
émaillées , qui permet un nettoyage facile. Si
vous voulez enduire les murs d'une couche de
peinture , vous donnerez la préférence aux nuan-
ces claires , et à une bonne peinture lavable. De
toutes façons , il est indispensable d'avoir au-
dessus du fourneau et de l'évier un revêtement
en carreaux de faïence , sans quoi la peinture
risquerait d'être vite abîmée .

Que la fenêtre soit très claire , avec des ri-
deaux blancs. L'évier et le fourneau doivent
être très bien éclairés.

Un chauffe-eau électri que sera placé au-des-
sus de l'évier , ce qui vous permettra d'avoir de
l'eau chaude à volonté pour les besoins de la
vaisselle et de la cuisine.

La cuisinière électri que ou à gaz remplacera
l'antique cuisinière à charbon qui a bien des
avantages , mais aussi l'inconvénient de chauf-
fer insupp ortablement en été.

Le dessus de la table aura un gai revêtement
de faïence , plus propre et plus durable que la
couverture banale de toile cirée.

Plus de batterie de cuisine , car désormais le
moindre obj et a sa place, et doit être enfermé
à l'abri des vapeurs et des poussières. Les nou-
velles armoires métalli ques , permettant de ran-
ger sur des trin gles les casseroles et acces-
soires, et sur les rayons les assiettes, les mar-
mites, les obj ets de nettoyage, les provisions de
vin , d'huile , de savon , etc. Cette armoire reste
ouverte le minimum de temp s, et lorsqu'elle

<—»»•¦»«»•>——»—MH>l»Himn>IM*H«WtH«>tW-»-iW»*ll——

est fermée, l'aspect de la pièce est d'une extrê-
me netteté.

Une glacière, dans un coin, vous permet de
conserver en toutes saisons les aliments dans
leur fraîcheur primitive.

Et voilà , pour une femme moderne les élé-
ments principaux d'une cuisine moderne dont
le principe est d'être touj ours particulièrement
propre et bien tenue.
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Conseils du Docteur

Parmi les maladies du j eune enfant , la co-
queluche est une de celles qui sont les plus pé-
nibles à supporter aussi bien pour le petit ma-
lade que pour ceux qui le soignent.

La coqueluche est surtout fréquente de deux
à cinq ans.

Elle est très contagieuse (pendant presque
toute sa durée, semble-t-il). Il ne suffit que-
d'un instant pour que la transmission se fasse;
probablement par l'intermédiaire de l'air expiré ,
ou par les sécrétions nasales ou bronchiques.
Aussi peut-on dire que tous les enfants l'ont
eue (Collet). 7 -

Celle-ci commence comme un rhume; souvent
il s'y mêle un peu de coryza. L'enfant devient
triste et maussade, quelquefoi s on peut noter ,
le soir, un peu de température. Mais bientôt la
toux change de caractère, elle force l'attention
par sa fréquence, sa brusquerie, son allure spas-
modique et par l'expectoration qui la suit. C'est
l'époque des quintes caractéristiques de la ma-
ladie. L'enfant est pris d'une toux convplsive
consistant en une série de secousses expiratoi-
res pendant lesquelles la face se cyanose et les
veines se gonflent. Ces secousses se suivent
sans interruption, et l'enfant s'asphyxie pendant
quelques secondes au bout desquelles se pro-
duit une inspiration sifflante ou reprise inspi-
ratoire suivie elle-même d'une nouvelle série
de secousses. Cette succession de secousses
spasmodiques et de reprises inspiratoires imite
vaguement le chant du coq. D'où le nom de co-
queluche donné a la maladie. D'autres fois , la
quinte se termine par un vomissement et l'en-
fant rej ette tout ce qu'il a dans l'estomac. La
maladie est-elle grave ? Non, en général, mais
excessivement pénible à supporter.

Le traitement consiste à diminuer le nombre
et l'intensité des quintes et diverses médica-
tions ont été employées avec succès: bellado-
ne, drosera grindelia , aéthone. Il faut , en outre,
lutter contre l'état de faiblesse dans lequel se
trouve l'enfant qui rej ette ses repas.

Pour le soutenir, essayez de lui faire absor-
ber quelque aliment sitôt après une quinte pour
profiter du moment de répit qui est de règle,
et choisir un aliment vite digéré et reconstituant.
C'est le sucre qui le fournira sous forme d'une
purée, d'un dessert, etc.

De même après la maladie , l'enfant se trou-
ve dans un état d'inanition qu 'il faut à tout , prix
faire cesser. Il faudra alors suralimenter le.pe-
tit malade et ce sera encore le cas ou j amais
de s'adresser à l'alimentation sucrée qui fait
d'ailleurs le régal des enfants. Le lait àddition-r .
né de plusieurs morceaux de sucre, les confi-
tures, les desserts sucrés et toutes les prépa-
rations que l'on peut faire avec cet aliment
reconstituant par excellence , seront mis en
oeuvre pour activer le rétablissement complet
et bientôt la coqueluche ne laissera plus que
le souvenir de quelques semaines bien pénibles'
à traverser.

IP® y_ p ©te9© bsDD#
D après un auteur italien du XVme siècle, une

femme, pour être belle et réussir , doit réunir les
conditions suivantes, lesquelles vont rigoureuse-
ment par trois.

Avoir:
Trois choses blanches: la peau, les mains , les

dents.
Trois choses noires: les yeux, les cils et les

sourcils.
Trois choses roses: les lèvres, les gencives,

les ongles.
Trois choses longues : la vie, les mains, les

cheveux.
Trois choses courtes: les dents, les oreilles,

la langue.
Trois choses larges : le front, les épaules, l'in-

telligence.
Trois choses étroites: la taille. la bouche, la

cheville.
Trois choses délicates: les doigts, les lèvres,

l'esprit.
Trois choses rondes : le bras, la j ambe, la dot!

Soignez votre peau
N'oubliez j amais l'important nettoyage de la

peau chaque soir, avant de vous endormir , si
vous tenez à conserver votre visage j eune, une
peau fraîche. Evidemment, toutes nos lectrices
n'ont pas le temps de se livrer à ce souci-là.
Elles en ont d'autres... mais pour celles que cela
peut intéresser , voici le meilleur et le moins
coûteux à faire : Tout d'abord , un bon cold-
cream étalé sur l'épiderme au moyen de quel-
ques exercices appropriés vous débarrassera de
toutes les poussières. Vous l'étalerez avec un
léger massage •

1. Massez en arrondi , de chaque côté du vi-
sage, à la hauteu r des pommettes, mais pres que
à la naissance des cheveux : l'endroit en un
mot où vous sentez j ouer le muscle quand vous
remuez la mâchoire ;

2. Remontez de chaque côté, du menton, pas-
sez à la commissure des lèvres, suivez le long

du nez, puis éloignez vos doigts en passant sur
les pommettes :

3. Massez le front en arrondi , puis en allant
vers les tempes ;

4. Insistez légèrement sur la place menaçante
de la patte d'oie ;

5. Massez les deux ailes du nez.
Cela fait et le cold-cream bien introduit dans

la peau, essuyez-le ensuite très soigneusement.
Il ne faut pas dormir avec un visage recouvert
d'une couche de graisse qui empêche la parfaite
respiration de la peau. Vous dormirez mieux et
vous regarderez avec complaisance votre teint
frais le lendemain matin.

Conseils pratiques
Pour teindre des souliers de daim. — Ils est fa-

cile de teindre des souliers de daim clair en cou-
leurs plus foncées. Vous commencerez par net-
toyer soigneusement les chaussures. Enlevez les
taches au papier de verre fin, puis passez les
souliers à la poudre spéciale, vendue par les
maisons de produits pour chaussures. Vous pou-
vez même passer des souliers de daim à la crè-
me ou au cirage préparés aussi spécialement à
cet usage, qui leur donnera l'aspect du cuir.

Pour le nettoyage des casseroles
Enduire un chiffon de savon minéral, frotter ,

rincer à l'eau tiède, laisser sécher sur une pla-
que de fourneau chaude.

Un chiffon graissé au savon de Marseille don-
ne aussi d'excellents résultats.

Vous venez de faire cuire du riz, non salé, ne
j etez pas cette eau. Voilà un amidon merveil-
leux pour les blouses et le linge blanc. Essayez.

Pour coller le marbre
Délayez 5 grammes d'amidon mélangés à 10

grammes de fromage mou, sec et broyé dans
50 grammes de silicate de potasse.

Pour parfumer le linge
Mettez dans la lessive trente grammes de

graines d'anis vert dans un mouchoir , le nouer ,
mettre au-dessus du baquet, couler la lessive
dessus. L'odeur est infiniment agréable. Ou bien
encore, de la poudre d'iris de Elorence , vendue
en petits paquets. Vous n'avez qu'à délayer, la
passer et mettre cette eau parfumée dans votre
bleu. En repassant votre linge il s'en dégagera
une exquise odeur de violette et d'iris.

IA MO IDE
Pour les après-midi d'été

Un grand chap eau est toujours f ort seyant
durant les beaux jo urs et bien souvent aussi,
très utile, car U abrite les yeux des ray ons d'un
trop ardent soleil.

Dans la note élégante , bergères et cap elines
se p artagent nos f aveurs et s'interprètent en
p aille f ine, notamment en paille d'Italie naturel-
le, rose p âle ou noire, selon les robes qu'elles
doivent accomp agner .

Ces créations ne se p ortent d'ailleurs qu'en
certaines circonstances ; réunions d 'après-midi,
telles que courses hipp iques, garden-p arties,
thés, cocktails , concerts , p ar exemple et, bien
entendu , aussi pour toutes les cérémonies élé-
gantes.

Un des croquis que voici nous montre juste-
ment une jo lie cap eline en pa ille d'Italie natu-
relle, dont la p etite calotte ronde et basse est

entourée de torsades de mousseline de soie de
diff érents tons, du rose au rouge groseille. Cet-
te mousseline f orme également des f lots sou-
p les et vap oreux sur le côté de la grande p asse.

Dans une note p lus simp le, les chap eaux re-
levés du genre « breton » se f ont toujours, sur-
tout p our les je unes f illes auxquelles ils sont
p articulièrement sey ants.

On les f ai t  volontiers en p aillasson soup le,
de ton blé p ar exemp le, comme celui que nous
voy ons ici, simp lement entouré d'un ruban gros
grin marine dont les p ans f lottent aimablement
derrière.

Pour d'autres modèles du même genre, on
utilise aussi du p aillasson écossais notamment
dans les tons marine, rouge et bis, dont l'asso-
ciation est touj ours heureuse, gaie sans être trop
voy ante, et qu'une j eune f ille surtout pe ut très
bien se p ermettre de p orter.

CHIFFON.
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LA ROBE PRÉFÉRÉE DE FERNAN DE MAINTENANT. .. ABÎMÉE !

«il m'est impossible de la porter ainsi», Pourquoi donc ce résultat? Ce dommage Pendant que Jacqueline choisissait une nouvelle Et tout se termina joyeusement'lorsque, le soir,
sanglotait Jacqueline en examinant sa ^immû du savon non dissous. «Tu n'as robe,samèreluiexpliqua:«Iesfloconsetpoudres Fernand vit sa nouvelle robe. Mais elle est encore
robe de soirée après l'avoir lavée. J _j- - j- i j  plus ravissante que l'autre, dit-il, je ne peux cesserH "" ,<avcc - de savon ordinaires ne se dissolvent que dans , , . ,
«Et c'est ta faute, Maman — tu pré- certainement pas employé du LUX»,lui t de t admirer la-dedans. Alors je la garderai

, . . . . .  l'eau très chaude. Dans l'eau froide, il reste des . . • u „M ¦> - ,  < r 11 vtendais que je devais la laver mo- dit 53 mère. .Mais ne t.en fai Jac. très longtemps belle avec l aj de de L U X,
même.- Pauvre Jacqueline! Elle avait .particules de savon non dissoutes qu. ad- 

^^  ̂
pensait 

Jacqueline
pris de l'eau froide — sa lessive I"61'116' nous irons choisir une nouvelle hèrent au tissu et l'abîment. LUX se dissout J  ̂ MAINTENANT
¦semblait donner une bonne mousse, robe et je t'expliquerai ce qu'est LUX», complètement, même dans l'eau to—e'- II M lË __ W5Bm SEULEMENT

Enc€»_r-e quelques ¦»¦*!« :

Victralin uni el £A Taifet»»rayures _ _ _ %_ *V l d l l d l l l l  tantai- ¦ Ml multi -olores et car- M M _\
sie à 1—, -. 75 et «VU reaux 2.95 et «¦<¦•#
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Skimilaînn des TE Craquelé rayonne, genre •) fflv i m u a u i c  Sjns m 1 _\ lame et soie, larg. 90 om. / IIInouveaux , le mètre ¦ ¦ mw en marine et en noir à L.Ju

Vislramal dessins j a  gk ffk Vlstramousse A FJftnouveauté, I W||| i nouvelle lantaisie 7 \_}X\largeur 90 cm. mmmv\w très souple mmmw m̂

Piqué cloqué impres M Organdi broderie fk f%f*sions pour robes 'l 'été, I **¦ de St Gall, toutes M M*\1.95, 1.30 et ¦¦ teintes à 3.90. 2.75 et •¦•*¦*#

Crêpe de shine JE M g &  Dentelles soie rayonne gm
rayonne , dessins non- il Ail 1 en marine et en blanc, &k m
veaux, lg. 90 om. 1.90 ia~V larg. 90 cm. à Va

Crêpe mat Sr 0 - Tissus snïï: 9 50re, larg. 90 cm. à *¦ lbl'/i40 cm., le m. à m_Mnw. V

Surah rayures tis- -« A F  Lainage boutonné * A P
sées haute nouveau- * B *\ toutes teintes , larg. M %m *ft
té, 90 cm lg. 4.95 et «# ¦¦¦¦•# 140 cm. à ^m *W*W

Sole double lace, article g Carreaux fantaisie *Jb ft I?
Iour i pour jaquettes, % ¦ pour costumes et ju-  J* j  Jlarg. 90 cm. à mwu pes, larg. 140 cm., à m w m m m w

Soie naturelle, pu- «& CA T'es belle qualité Prince T AT
re soie, dessins ri- J jll! «le Galles, garanti pu- | Ul
ches, lg. 100 4.95 et mmm mwmm re laine lai g. 140 cin. à J«JJ
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On s'abonne en tout temps à I'IMPARTIAI
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. -CHAUSSURES

*" PLACE NEUVE 2

Potagers
A vendre \ potagers tous

combustibles , lits turcs, lits en
tous genres, divans , fauteuils ,
canapés, tables à allonges, 3
longs bancs, berceaux , chaises
égrenées à 3.— fr., 2 cham-
bres à coucher, lustres élec-
triques , etc. — Chez E An-
drey, tapissier, Premier-
Mars 10a. Tél. 2 37 71.

7999

i UERNEAZ sjlaiimarciis
Pension

famille
Séjour idéal. Cuisine soignée.
Prix très modérés. Ancienne
renommée. — Se recommande
Famille Vuillermet. Té-
léphone 6.7110. 7747

Poules et Mets
vidés, au Parc <\vlcol<- de»
Kiangs, Lea I0 plat, .ros.

Téléphone 2 3867. de 11 n 14 et
. dés 18 heures. 8022
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f*S WB 9 9rands drames policiers 
^m p| §%_ au même programme m̂

ÈPÊk Un film passionnant j i ̂

Jd? Le tripot sanglant I
fct r-fr ^% -*̂ -?^r 0l1 vous y verrez un nouveau Vicier M< Laglen K

[ • '¦'¦'%.*k0$l̂ r Un nouveau succès du Far-West 8074 j^|
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Banque Fédérale s. a.
Capital et réservas Frs. 50,000,000.-

La Chaux-de-Fonds

bécuuçn
d'Ordres de Bourse
sur toutes places suisses et étrangères

¦ncelssemeitt de
Coupons et titres remboursables
suisses et étrangers

Toutes opérations de Banque
aux meilleures conditions 7607

Exercice de DAP
Place du Gaz

Samedi 24 juin, à 14 heures

Démonstration pratique
pour les pompiers d'immeubles

Les personnes que cela intéresse sont invitées à y
assister. Commission locale de DAP.
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POUR.VOUS MADAME QUI
AIMEZ L'ÉLÉGANCE SPORTIVE

/W ^\ / _} HAUTE NOUVEAUTÉ

Rue Léopold Robert 49

Colonie Française
La Chaux-de-Fonds

b

Nous rendons attentifs nos compatrio-
tes que le départ des enfants pour les
Colonies de Vacances aura lieu le 24
juil let prochain. — Pour tous rensei-
gnements s'adresser à M. A. L'Héri-

?*s~ tier, rue Jaquet Droz 6 >w_

I

Tous les soirs, é 20 h. 30 s-M t̂ i______ H H
^Ĵ  

Une 
exquise comédie d'émotion , de fantaisie. P-'jS»"*

___é>yÈâ\mv (-'e n eBt 1u'une histoire d'amour... et pourtant c'est un fe f̂i i
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Théâtre Michel à Paris. >%wSgî

#^ Trois... six... neui... 1
» de MICHEL DURAN H

avec Meg Lemonnler - Renée Salnt-Cyr H
René Lefévre - Mady Berry - Trame! - RolandToutaln §|l|j
elc.i etc. mÊÊÊLocation, téléphone 2.18.53 | "x -

Dimanche 25 juin 1939
dès 15 heures

Grand COnœit
donné par le

Cercle des Accordéonistes de Bienne
Dir. E. Sohùpbaoh

et le
Club d'accordéons La Ruche de La Chaux-de-Fondi

Dir. E. Glausen
Programme de choix. Soli. Duos. Groupe et ensemble

Environ 160 -entécutfanis
En cas de beau temps, le concert aura lieu dans le jardin du
Resteurent de Bel-Air et par temps incertain, au Cercle
Ouvrier, Maison du Peuple. A 14 h. 30, grand cortège

i1 41
<;->

Toute femme élégante
I porte du

$0^<___%
Grand choix dans
les nouveautés

de saison

T̂ 18, Rue Neuve

Couvertures
Pique-Nique???

moyenne, iolie bordure A AA
lantaisiefond pris-beige AC.W

très grande , E 4B
qualité sup érieure . . 3. # 3

Chez Walther
Mayabiiis Je la Balance SA

• 48. LéODOld-Robert . 48 •
Le Chaux-de-Fonds

Envoi contre remboursera en l

\::S" __ï-j£B&œf:'::£rJ.1:'&w ~<:-

ne pariez pas en courses
avant d'avoir fait votre choin

afantoâeux
les bonnes qualités

Ristourne
déduite

! Thon français à l'huile Aubert -——-———.
la boîte 1/8 -.35 .-31 %
» » 1/4 -.65 -.6817

ï Thon Provost huile ou tomate
la boîte 1/8 - .40 -.36
» » 1/4 -.80 -.72

Sardines "Sporting" huile
la boîte 1/8 -.35 -.31%
î » 1/4 -.45 -.401/,

Sardines à la tomate, bte 1/4 - .45 -.40 y.
Crème sandwich Héro

boîte ronde .45 -.40 1/,
j ovale -.70 -.63

Crème sandwich truffée flmieux
la boîte 1 /8 -.80 -.72

Pâté de foie Lenzbourq 1/4 - .50 -.45
Pâté de viande la boîte 1/4 - .60 -.54 j
Salade de cervelas » 1/4 - .60 -.54
Saucisses Pic-Nie 2 paires -.95 -.85 l/ ?

Wn__ W^ _̂_ W__ W _̂_ W__ W_ _̂ ^Ê_È_ ^KM Tl
ci 35355! J:Wi "̂

va
'̂ *• j M k I

L'IMPARTIAL. - Prix du numéro 10 cent.

Nous livrons toujours nos frui i.s franco domicile. Actuellement: rhubarbe
fraises» etf fraises «les bols

« Vers le Fruti Parfait » , Wavre (Neuchâtel). Tél. 7.53.6$
(8-ll> heures). AS 3615 L 783i

Restaurant de l'Assesseur
Dimanche 25 Juin

Diner i 807Ï

cabris, netits coqs au four
Se recommande. Famille Oppliger. Téléphone 36C



Jeune sommelière ^Z,.C
che place de suite ou à convenir.
Préférence à La Ghaux-de-Fonds.
— Faire offres écrites sous cbif-
tre S . K. 8091 , au bureau de
I'IMPARTIA L. 8091

Apprenti mécanicien . £""„
robuste et travailleur , cherche
placé d'apprenti! mécanicien.
Faire offres sous chiffre A. ___ .
7954. au bureau de I 'I M P A R
TIAL. i 7954

Z fiiiinhûiiPO sont demandés de
laUWltJWb BU ite a l'Hôtel de

la Maison Monsieur. ; 7975

IlHino f l l l û  adroite , serait en-
UlUUB llllC gagée pour diffé-
rents travaux d'atelier. — S'a-
dresser au bureau de I'I MPARTIAL .

8044

Â l flU pp pour Uu octobre , un
IUUCI beau pignon de deux

chambres, cuisine et jardin. —
S'adresser à M. Albert Calame,
rue du Puits 7. 3037

Djû/jJ, tanna A louer au rez de-
I 1GU (L'ICl 1C. cnaussée, entière-
ment indé pendant , deux entrées.
— S'adresser au bureau de l'Ile
PARTIAL . 7983

A nan rfpû Pour cause de départ ,
ICUUIC lavabo, table de nuit .

canapé parisien, chaises, lampe
> suspension moderne, seaux à

coke, 6 crosses, couleuse, aspira-
teur tSix-Madum». — S'adresser
rue de la Paix 107, aa ler étage.
à droite. 8089

ïïâI A homme en bon état , avec
iciu dérailleur , est à vendre fr.
60.—. — S'adresser rue du Parc
15, au Sme étage , à droite , A mi-
di ou le soir. 8014

Pousse-pousse l.T&itt
tr. 25. — S'adresser Succès 11 u.
au 2me élage. a gauche. 8061

Pntntf PP A VBndre POtager
1 Ulagul ¦ combiné tEchoi en
parlait élat. — S'adresser a M.
Robert . Crêt Rossel 9. 8042

UU RCUolfiFâlI chambre à cou-
cher à 2 lits. — S'adresser au bu
reau de I'I MPARTIAL . 8033

PflPflll dimanche ou lundi , un
I C I U U  collier or blanc (souvenir
de famille).  — Prière de le rap-
porter contre récompense rue des
Moulins 3, au ler élage , à droite

797;i

Dniiiill mercredi in.uin . de la
rCI.UU rue Numa-Droz à la
Grande Poste, un billet de fr. 50 -
— Le rapporter conire récom-
pense rue Numa-Droz 101, au
2me élage. à droite. 7969

Poprtn samedi, une boucle d'o-
I C I U U  reilie. — Prière de la
rapporter contre récompense rue
de la Serre 9. au 3me étage. 8031

TPAIIV A mercredi 14 courant , au
I I U U I C  marché, une paire de lu-
nettes. - La réclamer contre frais
d'insertion au magasin de pri-
meurs Magnin , rue Léopold-Ro-
bert 78 H . Face Métropole.

La Société de chant «La
Pensée» a le pénible devoir
d'aviser ses membres du décès de

Monsieur Alfred OESCH
membre honoraire

L'incinération aura lieu same-
di 34 courant , a 15 heures
Les membres sont convoqués de-
vant le domicile mortuaire, a
14 h. 45 pour accompagner la ba-
nière. ' . 'mf i  t_e Comlté.

Pour vous, Madame...

Parure charmeuse
fantaisie. 3 pièces, en ciel, saumon , £_\ AA
blanche 8.90 0.7U

Combinaison charmeuse
fantaisie , en ciel , saumon , A j|Ç
blanche & m mf j

Chemise <,„ pantalon < »*charmeuse fantaisie Mmmwm f

Le magasin spécialisé de la LINGERIE FINE.

AU LILAS BLANC
Mme E. DUBOIS BALANCE 4

t f̂f i Heureux ceux qui meurent au ra&|
r: '" J Seigneur car Us seront appelés Hfl
. .,} enfants de Dieu. JE-S

1|| Madame Edouard Steudler-Hirschy, utM
' - ', Mademoiselle Simone Ammann , sa filleule , ? j
8*a Monsieur Jean Gil gôn Steudler et famille , Bjgl
EsS ainsi que les familles parentes et alliées ont la grande KS
g douleur de faire part du décès de leur bien cher époux, Hn
j,'-? j parrain, beau-irère, oncle, cousin, parent et ami, t'ir-j

I Monsieur Edouard ïïll 1
V' que Dieu a repris à Lui, mercredi soir, dans sa 80me >x -' I année, après une courte maladie. 77*1
p i !  La Çhaux-de-Fonds , le 21 juin 1939. §1|
I -':¦ ¦• • L'inhumation . SANS SUITE, aura lieu le samedi SïA
HB '44 courant , :\ 13 h. 45. Départ du domicile à lo h. 30. p»
U4 Une urne funéraire sera déposée devant le domicile ga|
\4Ji\ mortuaire : Une de la Cure 4. 8001 177
7 ! Le présenl avis lient lieu de lettre de faire-part. 77

I E n  

quittant à [amals le séjour des douleurs 7*-J
Ta laisse» des regrets et fats couler des pleura i'~3Et dans le soin de Dieu qui près de Lui t -j5

t'appelle , \. - -^Tu vas Jouir en paix de la fie éternelle. Sg3

Madame Nicolas Jenny-M Eeder , ma
Madame et Monsieur Jules Schaad-Jenny. à Qenève , f .  A
Monsieur et Madame Charles Jenny-Perret , ttm
Madame et Monsieur Georges Malera-Schaad et leurs fig

enfants Gérard , Janine , a Montreux , 7,-A
Monsieur Marcel Jenny, a Bogota (Colombie). ' 1 :
Monsieur Henri Jenny et sa fiancée Mademoiselle H-i

May Fehr, | ï*j
ainsi que les familles Jenny. Mœder , parentes et alliées , Ey
ont la profonde douleur de faire part du décès de leur IP|
cher époux, père, beau-père , grand-pére , arrière grand- Esjj
père, beau-frére, oncle , cousin et parent , |e|

Monsieur Nicolas IIIMI1 g
que Dieu a repris à Lui , vendredi matin à 1 h. 20, dans i "  j
sa 85me année , après une courte maladie. ' ¦

La Ghaux-de-Fonds, le 23 juin 1939. Epi
L'incinération . SANS SUITE, aura lieu le samedi 7 j

'24 cri i a 16 heures ; départ du domicile à 15 h. 45.
Une urne funéraire sera déposée devant le domicile [- ¦- j

mortuaire : Bue da Tertre 5". 8056 î;; j
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part. , j

!„ ! Quand ie marcherai dans la
vallée de P ombre de ta mort, . ne |. * '

7*;i craindrai rien, car tu es avec moi. ; : !
Madame Alfred Oesch-Mauley ,
Madame et Monsienr Hdouard Michel- Oesch i

! ! et leur petite Claudine.
1 ! Madame Veuve Charles itlaret-Ocsch et ses H
E [ entants, a Zurich et Lausanne, ES

Monsieur et Madame Emile Oesch-Bingelll
f el leurs entants. A Lausanne, HE
| Monsieur et Madame Gustave Itlauley. leurs

enianls et petit-enfant, \M i
7 ! Madame et Monsieur itodolphe Llechti-Mau- ¦

7' .'.;| ainsi que les lamilles Wehren-Oesch. Main - '
st boury, Hlrlzel , Fflchs. Couus, GafTner, HoOf- ; J

«Bm mmio. Hâozifjer, parentes et alitées, ont la BgM
, : profonde douleur de taire part à leurs amis ' ¦ ¦'.':

* ¦ et connaissances de la perte Irréparable qu'ils * -
' éprouvent en la personne de , 1

i monsieur Alfred OESCH 1
i ¦•¦-'7 leur très cher et bien aimé époux, papa, grand ¦)
EjH papa, frère, beau frère, oncle, cousin et ami. nS
! * ': que Dieu a repria à Lui après de grandes sont- '"7
t 7 i rances, aujourd'hui jeudi , a 3 heures, ta l'âge t' :|
Kgjjfl de 55 ans. ||»
':
';; '[ La Chaux-de-Fonds, le "i'î juin 1939. |||

mm Au revoir, cher époux et père, ï '<é_
j H tes souffrances sont passées. SEg
7 :1  IA travail fut  ta vie. 18 %
H$| Repose en paix. W
|:7' L'inoinération. SANS SUITE, aura lieu sa- Wjt
B medl it courant. A 15 heures. Départ du do- îr&
p J miellé à 14 h. 45. 7J1
g Une urne funéraire sera déposée devant le 7'i
K9 domicile mortuaire : Uue de la Charrière 4A. i * *7|
S Le présent avis tient lieu de lettre de faire- j ĵ

i 0.J La Fabrique de boites or S. A., C. R. f&
f S Spillmann & Cie a la profonde douleur de faire T1!. B| part du décès de son fidèle collaborateur et ami f ûm pendant 36 ans, ^
H Monsieur Alfred Oesch 9
^| : La Ghaux-de-Fonds, le 22 juin 1939. Wê

 ̂
L'incinération, sans suite, aura lieu samedi |||H 24 courant , à 1S heures. 71

ÏM Départ du domicile, rue de la Charrière Ni
1̂ : 44, à 14 h. 45. 8062 M

!Êv Le Club des Amis de la Montagne a le pif
B pénible devoir d'informer ses membres du décès de â-f-j

i Monsieur Alfred Oesch §j
 ̂

dévoué membre du Comité et beau-père de M. Edouard â£i
tSl Michel , membre dn Club. jfrf
_1$ 8060 Le Comlté. Sa

I 
Pompes Funèbres Générales A. Rémy I
Tél. jour et nuit a 19 38 rue Neuve 9

Cercueils articles mortuaires, toutes formalités : ]

i cartes de condoléances deuil ?ssyssaTfi5KSJGS

Etat Civil dp 21 juin 1939
IVainsauce

Chenaux , Raymond • Michel'
Henri , fils de Henri-Georges mé-
canicien et de Hedwig née Bich-
sel, Fribourgeois.

Promesse de mariage
Pallares y Blandenier, Salvador

Henri-Emmanuel, ébéniste, Neu-
châtelois et Châtelain, Aimée-
Lucie, Bernoise.

Mariage civil
Erard, Albert-Urbain , hélio-

graveur, Bernois et Landry, Lil-
ly, Vaudoise.

Décès
Incinération. Berthoud dit Gal-

lon née Kupfer , Lina-Garoline .
veuve de Charles-Albert , Neu-
chateloise. née le 7 septembre
1866. — Incinération. Hauri née
Hofmann, Maria-Anna , veuve de
Samuel . Aruovienne, née le 3 dé
cembre 1871.

Etat Civil du n juin 1939
Naissances

Donzé , Jeannine-Freida , fille de
Germain-Auguste, agri culteur el
de Hélène née Opp liger , Bernoise
— Droz-dit-Busset, Gilbert , fils
de Lucien-A l fred , horloger et de
Marguerite Nelly née Humbert,
Neuchâtelois.

Promesses - de mariage
Fête. Maurice - William, ma-

nceuvre . Bernois et Hennet, Cécile
Louise, Bernoise et Neuchateloi-
se. — Urscheler, Ernst-Frido-
lin, boulanger-p âtissier . St-Gal-
lois et Eberl, Louisa - Maria .
Allemande. — Vuille. James-
André, horloger . Neuchâtelois et
Stauffen Berthe-Alice, Bernoise
et Neuchateloise.

Mariage civil
Marcodini , Edouard - César,

boîtier ,' Italien et Hadorn, Alice,
Bernoise.

Décès \
9229. Stendler. Daniel-Edouard

époux de Laure-Elise née Hirschy
Bernois et Neuchâtelois . né le 29
lévrier 1860. — Incinération.
Oesch, Jules-Alfred , époux de
Marthe-Marie née Mauley, Ber-
nois né le 13 avril 1884. — 9230.
Aeschlimann née Segessenmann.
Emma, épouse de William-Edgar
Bernoise née le 8 octobre 1884.

On cherche pour 2 à 3 mois

2 Ieunes les
comme aide dans pension. —
Faire offres à M. E. Montan-
don, Cotlendart s. Colom-
bier . Têt. 6 32 58. 8064

Moloeyelisfes. °v
mande a actieter une moto, gilet
et manteau cuir, occasion. — Of-
fre sous chiffre O. C. 8090, au
nureau de I'Ï MPAHTIAL. 8090

\ fendre ¦ËâiS
S'adresser rue Fritr-CoUrvoisier
23a, au rez-de-chaussée. 8078

Doffef de service
Henri II est demandé a acheter
de suite Pressant. — Ecrire sous
chiffre M S 808*2, au bureau de
['I MPARTIAL . 8082

%£»\gk homme, en bon étal , A
¦ IJIV vendre ou a échange r
contre bois de chauffage. — S'a-
dresser rue des Fleurs 34, au 1er
étage , n gauche. 8019

Qui prêterait \m
contre hypothèque en 2tne rang,
sur immeuble aveo commerce. —
Faire offres sous chiffre P. I) .
80-20, au bureau de ÎMPARTIAL .

A V_ t *mtH ~ £>  UDe machine n
A 1GIIU1 \» tricoter (200
aiguilles), usagée, mais en bon
état. — S'adresser rue du Com-
merce 95, au 2me étage, a droite.

7968

Occasion, buffets.
A vendre 1 grand butlet a 2 por-
tes Louis XV. lr. 50. — . 1 idem n
1 porte, fr. 35.— . S'adresser au
Continental , rue du Marché 6.

7998

HpllP CÇ -' eiine dame demande a
nCUl Cet. faire des heures de net-
toyages. — S'adresser rue du
Temple-Allemand 23, au maga
sin. 8086

INCROYABLE!!!
MAIS VRAI !!!

UN NOUVEAU \0_____________\

pour frs J#5s" ' ^^^^^^^
acompte frs 2S.— et 18 mensualités de frs 9.78

Démonstration gratuite par ?538

A. SCHNEIDER-ENERY
Tourelles 19 Tél. 2.15.21

Le 80 % des maux de tète sont d'origine
oculaire. Faites examiner vos yeux et
exécuter votre ordonnance chez

L. BERNER
38H OPTICIEN PAIX 45

' JèMM
Chaussures d'été
et pour les vacances ~̂

• Relu ab», la sandalette ___m. i _ Sm
aérëe BALLY. Semelle _ \ \__ _̂T\___ \_\ _ _
Hevral trt» appréciée. «P/ '«BÎ!T™Éli _ Ê̂Bn Na« et toutee conleutt gf/ /  ̂ IBÊêÊW

fin sais. KMdie eajl hloo I AU  ^
ttl

tanA Nobodi WaDc IU »

me ntlde, tmtmt «eee ĵ t̂W0ÊS- *W f̂ *!/!••

&• « TKv R A I I Y_Z_\_ \ *» *_ u/ lLLI

ISf<s\ _ * P°PnIaîlre »
¦WK^W 7̂% AK, Bonne el solide diaus-

(m__W$P___ _f ^  *J s  *ure de montagne pour

 ̂* ^^^^^^ 
8 3 Dames- Wate rproof la,

sfÉ&. ^N^^K ^*̂  2 semelle. Ce qtri se
^eJ^nK^TJI Ŝ à la" de 

mieux 
«|«QA

^^S^S^Ét p our M Vtam ""
Bffi£Ti Ponr dwqoe prti le nunkn-mn l

CHAUSSURES

ÉMmê

IV'^ Repose en paii. [* ¦• "r'1-.'\ Le soir Tenu Jlsui leur dit :
: : j Passons k l'autre rive. (- '

||j Monsieur et Madame Paul-Emile Ingold , à Gorgier; M
jra Monsieur et Madame Ernest Ingold ; I
g| Monsieur Paul-Emile Ingold, à Bienne ;
*| Monsieur et Madame André Ingold, à Bruxelles ; m
$#. Monsieur et Madame H. Diacon-Ingold et leurs p|
Wi enfants, à Bienne, m
M ainsi que les familles parentes et alliées ont le cha- I

•7I " grin de faire part à leurs amis et connaissances de
(m la Perte douloureuse qu'ils viennent d'éprouver en
^ É Ja personne de leur chère sœur, belle-sœur, tante
¦ et parente,

I Mademoiselle Marie INGOLD
^Z . que Dieu a rappelée à Lui, dans sa 75me année,
r r après une cruelle maladie.
Il La Chaux-de-Fonds, le 23 Juin 1939.
j ; 7j L'inhumation SANS SUITE, aura lieu le Dl man-
h-i 0he 25 ju in , à 11 h. 4S.
M Départ de l'Hôpital à H h. 30.
7 j Une urne funéraire sera déposée devant le do-
j UJ micile mortuaire : Hôtel de Vil le13.  «092
h ĵ 

Le présent avis tient lieu de lettre de 
faire-part.

ĵ Non ee que Je yeux, A mon Dieu,
r>'/i mais ee que tu Teux.
Ç ŷ Que ta volonté soit faite.

Sa Monsieur et Madame Emile Rochat-Goy ;
i&à Madame Numa Wenger et famille, A Renan et La
H . Ghaux-de-Fonds;
•?M Mademoiselle Lina Segessenmann, Les Petites Cro-
%3 settes ;
_il Monsieur et Madame Paul Segessenmann et famille ,

£g l̂ Les Breneta et Ptoraheim ;
 ̂

Madame et Monsieur Hermann Hauser et 
famille,

€$| Les Petites Crosettes, Les Villers et La Chaux-
*i  ̂ de-Fonds ;
 ̂

Monsieur et Madame Louis Segessenmann et 
leur

S2 petit André ;
£j Monsieur et Madame Emile Wenger et leurs enfants,
3p Le Crozot ;
<rM Monsieur William Aeschlimann;
iSak Madame Emma Goy, La Pax,
jfj ainsi que toutes les familles parentes et alliées, ont le
?A grand chagrin de faire part a leurs amis et connaissan-
KK ces de la perte irréparable qu'ils viennent d'éprouver
- ŝ en 'a personne de

El Madame

I Emma Aeschlimann
H néa Segessenmann
£5 leur chère ei regrettée épouse, maman, belle-maman,
%f[:i sœur, belle-sœur, tante, cousine, parente et amie, enle-
i <̂ vée à leur tendre affection, ce jour jeudi '/_  courant ,
|̂ dans sa 6Sme année, après une longue et pénible mala-

IgS <lie. |
g l̂ La Chaux-de-Fonds , le %_ juin 1939.
\i~& L'enterrement, aveo suite, aura lieu samedi 84
lM courant, n 13 h. 30. Départ de l'hApital.
||q Une urne funéraire sera déposée devant le domicile* !<
Wfï mortuaire, rue du CoUAge 17.
.. -¦[. Le présent avis lient lieu de lettre de faire-part.

%___________________________________ \

Colonies de Vacances de La Chaux-de-Fonds

Assemblée généraie
à Malvilliers

la mercredi 28 juin 1939, à 15 h. 30
(départ au train de 14 h. 51)

ORDRE DU JOUR STATUTAIRE
8039 P10697N La Comité.



LE TEMPS PROBABLE
Le temps probable pour samedi 24 juin 1939 :

Beau à nuageux. Orages locaux. Température
peu changée.

Lenteur des négociations anglo-russes
Signature de l'accord franco-iurc

les négociations anglo-russes
Pour les Russes la clause de consultation est

une échappatoire. — L'aide mutuelle doit
être automatique

PARIS, 23. — On mande de Londres au «Ma-
tin» : «D' ap rès les milieux pol itiques de Lon-
dres, dans les nouvel les p ropositions f ranco-
britanniques la clause garantissant l'intégrité
des Etats baltes ne nomme pas ces derniers
sp écif iqu ement , ainsi qu'on l'avait annoncé. En-
suite, il y a une clause dite de «consultation »,
aux termes de laquelle les trois p arties con-
tractantes, c'est-à-dire France, Grande-Bre-
tagne et URSS , se consulteraient avant de
venir en aide à un pay s non signataire dont l'in-
dépendance serait menacée. Or, les Soviets
p ensent que la clause de consultation est une
échapp atoire et ils exigent que l 'aide mutuelle
soit automatique dans tous les cas, de même
qu'ils insistent p our que là Lettonie, l 'Esthonie
et la Lithuanie f ig urent nommément dans le p ac-
te.'»

On mande de Londres au «Jour-Echo de Pa-
ris » : « Quoi qu'il en soit, les rapports de sir
William Seeds, ambassadeur de Grande-Breta-
gne à Moscou, ne sont guère encourageants.
D'ap rès certains renseignements , sir Wiliam
Seeds laisserait entendre que si l'accord sur la
question des garanties ne p ouvait p as être obte-
nu, on p ourra éventuellement se borner à si-
gner avec les Soviets une simp le déclaration
sur l'assistance mutuelle en cas d'agression di-
recte contre la France, la Grande-Bretagne et
l 'URSS.»

Selon f  «Oeuvre» : «L impression était p essi-
miste dans les milieux russes de la cap itale
britannique, qui répét aient que les nouvelles
p rop ositions f ranco-britanni ques étaient sembla-
bles aux p récédentes, c'est-à-dire qu'elles éta-
blissent une discrimination entre l'app lication
de l'automatisme p our les Etats baltes et celui
qui est pr évu po ur la Belgique et la Hollande.
Ils ajo utaien t que si la France et l'Angleterre
ne se décidaient pa s à un automatisme absolu,
il serait diff icile d'arriver à une entente. »

L'U.R.S.S. fait-elle le jeu
de l'Allemagne ?

Au suj et des négociations anglo-soviétiques,
M. Lucien Bourguès écrit dans le «Petit Pa-
risien» :

On p ense cep endant dans les milieux bien
inf ormés de Londres et de Paris, que la négo-
ciation, malgré ses lenteurs et ses diff icultés ,
f inira p ar aboutir à la conclusion du pa cte.

Il est à craindre toutef ois, croy ons-nous, que
le climat de la conversation ne souff re de ces
atermoiements, l'Allemagne prof itant de ces
délais multip les p our p ousser ses ef f or t s  dip lo-
matiques aup rès du Kremlin, dans le but de la
f aire échouer comp lètement , et il n'est p as sûr
que p armi certains membres du Polif bureau ne
se trouvent p as des oreilles comp laisantes.

L'atmosphère po urrait se gâter déf initive-
ment, si, du côté russe on se p rêtait réelle-
ment à ce j eu et si, d'autre p art, la négocia-
tion se perdait dans le marécage des notes et
contre-notes .

L'ambassadeur du Reich va
arriver en U R.S.S.

L'ambassadeur d'Allemagne à Moscou, M.
von der Schulenburg, se trouvant actuellement
â Berlin, doit regagner prochainement son p oste.
Et des industriels allemands seraient en route

On mande de Berlin à l'agence Havas :
On assure qu'un groupe d'industriels alle-

mands influents aurait décidé d'envoyer une dé-
légation d'hommes d'affaires à Moscou , afin de
ranimer les relations économiques entre les deux
pays. • .Cette délégation se composerait de sent ex-
perts, dont quelques-uns seraient déj à partis,
tandis que les autres se rendraient incessamiment
dans la capitale de l'U. R. S. S. Cette délégation
offrirait à la Russie un crédit de 750 millions de
marks pour dix ans, qui serait employé à des
achats en Allemagne, tandis que l'Allemagne
s'apprêterait à acheter à l'U. R. S. S. d'impor-
tantes quantités de matières premières, notam-
ment du bois, du cuivre et du pétrole.

Il a été impossible, ju squ'ici, d'obtenir, de
source officiell e, une indication quelconque au
sujet de ces rumeurs.

Soyez très généreux avec
les Russes !
a dit M. Hitler

LONDRES, 23 — Le correspondant berlinois
du «New-Cronicle» rapporte que Hitler aurait
approuvé l'offre d'un crédit «1res généreux»
pour favoriser les échanges commerciaux ger-
mano-russes. 

1/accord firanco-fnrc
Il sera signé ce soir, à 18 h. 30

PARIS. 23. — La déclaration d'assistance mu-
tuelle franco-turque et le traité relatif à la ces-
sion du sandiak d'Alexandrette à la Turqui e se-
ront signés ce soir à 18 h. 30, à Paris et à An-
kara.

Gros incident rutto-nippon
Une bataille aérienne à la frontière

de Mandchourie. -— 4S> avions
russes abattus par

les Japonais

LONDRES, 23. — On mande de Tokio à l'a-
gence Reuter :

UN COMMUNIQUE EMANANT DU QUAR-
TIER GENERAL DE L'ARMEE JAPONAISE
DU KOUAN-TOUNG , A HSIN-KING, ANNON-
CE QU'A 16 HEURES, HIER, 150 AVIONS SO-
VIETIQUES ONT PASSE LA FRONTIERE
MANDCHOURIENNE, AU-DESSUS DU LAC
BUIRNOR. LE COMMUNIQUE AJOUTE QUE
18 AVIONS JAPONAIS LES ONT ARRETES
ET ONT ABATTU 49 APPAREILS RUSSES.
LES JAPONAIS ONT PERDU 5 AVIONS.

Après la prise de Swalow
A son tour la Grande-Bretagne repousse

l'ultimatum j aponais

CHANGHAI, 23. — Sir Robert Philipps, con-
sul général d'Angleterre à Changhai , a remis
aux autorités j aponaises la note qu'on atten-
dait. Il souligne que les citoyens sont pleine-
ment dans leur droit en restant à Soua-Teou
et qu'il en est de même des navires britanni-
ques qui embarquent ou débarquent des mar-
chandises dans ce port, mentionné dans les trai-
tés. II est donc impossible à la Grande-Bretagne
d'accepter les revendications japonaises.

Selon des nouvelle s de source britanni que ar-
rivées de Tien-Tsin, des troupes anglaises de
renfort sont arrivées de Pékin et de Changhaï-
Kouan. De nombreux agents de la circulation
se seraient vu retirer leurs fonction s dans la
concession britannique. On les a sans doute
îéuni s dans un corps spécial à la suite des bruits
selon lesquels les Japonais prépareraient un
coup de f orce. On se montrerait aussi inquiet
dans la concession du cortège proj eté par les
Russes blancs. Il est possible qu 'il existe un
rapport entre ces bruits et la grande manifesta-
tion anglophob e qui doit avoir lieu vendredi ma-
tin à ciel ouvert , près de la porte occidentale
de la ville chinoise de Tien-Tsin , c'est-à-dire
tout près de la concession .

Les autorités britanniques ne tiennent pas
compte du blocus de Swatow

HONG-KONG, 23. — Les autorités navales
britanniques ont conseillé aux navires marchands
bri tanniques de ne pas tenir compte de l'ultima-
tum japonais leur prescrivant de ne pas faire
escale à Souatéou et elles ont immédiatement
donné l'ordre à deux navires de guerre de se
rendre à Souatéou.
L'opinion anglaise se monte. — Elle réclame

des sanctions
LONDRES, 23— Commentant la déclaration

de M. Chamberlain, au sujet de Tien-Tsin et de
Souatéou, le «Times» écrit que l'opinion publi-
que aimerait recevoir l'assurance que des me-
sures de représailles, en cas d'échec des démar-
ches diplomatiques, ont été effectivement mises
à l'étude depuis le blocus de Tien-Tsin il y a
9 jours.

Tirage de la loterie française
et du Sweepstake

PARIS, 23. — Tirage de la Loterie nationale
française et du Sweepstake :

Les billets portant les numéros suivants ga-
gnen t chacun 500,000 francs :

198.159; 1.336.736; 050.265; 642.503; 259.355;
1.022.575; 957.035; 498.322; 1.047.164; 014.436;
160.214; 1.275.063; 328.623; 793.081; 850.505.

Les billets se terminant par les chiffres sui-
vants gagnent chacun 100.000 francs:

00.162 ; 51.354; 97.987; 77,475; 77.450; 56.017.
Les billets se terminant par les chiffres sui-

vants gagnent chacun 50.000 francs :
56.220; 59.750; 57.580; 99.418: 39.304: 80.983.
Les billets se terminant par les chiffres sui-

vants gagnent chacun 20,000 francs :
6.647 6.225 6.620 7.253 5.489 6.113
Les billets se terminant par :
022 gagnent chacun 10,000 francs
870 gagnent chacun 5000 francs
729 gagnent chacun 2.000 francs
Les chevaux dont les noms suivent sont af-

fectés aux billets ayant gagné 500,000 fr. :
« Lysistrata », 11, et « Kallgoussa », 5, au nu-

méro 198.159.
« Pharis », 2, et « Gladiator », 10, au numéro

1.336.736.
« Le-Souriceau », 18, et « Galérien », 12. au

numéro 050.265.
Aeton, 16, î . Horatius , 3, au numéro 642,503.

Capitol , 4, au numéro 259.355. Savoir, 7, au nu-
méro 1.022.575. Etalon-Or, 8, au numéro 957.035.
AHegory, 9, au numéro 49S.322. Transtevere, 14.
au numéro 1.047.164. Bacchus. 13. au numéro
014,436. Hypnotist , 19, au numéro 160,214. Sal-
ford , 17, au numéro 1.275.063. L'Original, 1, au
numéro 328.623. Le-Trycaméron, 15, au numéro
793.081. Birikil , 6, au numéro 850.505.

Dimanche 25 j uin , le cheval classé premier
dans le grand prix de Paris fera gagner, outre
500.000 francs attribués par le tirage d'auj our-

d'hui. 5.500.000 francs à l'un des quinze billets
ci-dessus.

D'autre part, tous les billets se terminant par
les deux mêmes chiffres que le billet du cheval
arrivé premier gagneron t chacun 1000 francs .

Le chevail classé deuxième fera gagner 3 mil-
lions au billet auquel il aura été affecté , et le
cheval classé troisième 2 millions au billet qui
le représentera.

(Réd. — Ces chiffres sont communiqués avec
les réserves d'usage.)

Un message des naufragés
du Thétis

Est-il authentique ?
LONDRES, 23. — Une vive sensation a été

causée en Angleterre par la nouvelle annonçan t
qu'on a trouvé sur les côtes du comté de Lan-
caster, une bouteille contenant le message sui-
vant :

«Samedi, 1 h. 45. Nous essayons de sortir à
l'aide de l'appareil Davis. Ne disposons presque
plus d'oxygène. Quarante-quatre hommes sont
déj à morts. — Saluez femme et enfants. — Si-
gné : Fred.»

Cette bouteille ne peut provenir que du sous-
marin bri tannique « Thétis » qui a coullé récem-
ment. Cependant, l'Amirauté n'est pas con-
vaincue de l'authenticité de ce message.

Le retour des souverains
anglais

Ils sont rentrés hier à Londres
LONDRES, 23. — Les princesses Elizabeth et

Margaret sont arrivées aux docks de Ports-
mouth . à 10 h. 30 et sont montées à bord du
conducteur de flotille « Kempenfelt », qui a ap-
pareillé à 10 h. 40 pour aller à la rencontre de
l'«Empress of Britain ».

Accompagnée du duc de Gloucester , la reine
Mary a été la première à monter à bord de
l'« Empress of Britain ». — Le roi et la reine
— avec les deux princesses Elizabeth et Mar-
garet qui étaient venues à la rencontre de leurs
parents — se sont rendus dans leurs apparte-
ments pour les recevoir.

Les acclamations de la foule n 'ont pas cessé
durant les opérations d'amarrage. Le roi et la
reine ont débarqué à Southampto n à 15 h. 20,
quelques minutes avant l'horaire prévu.

Accompagnés des princesses Elizabeth et
Margaret, le roi et la reine ont pris le trai n
pour Londres, où ils sont arrivés, gare de Wa-
terloo, à 17 h. 25.

Les souverains et les membres de la famille
royale ont été accueillis sur le quai par M.
Chamberlain, avec qui le roi s'est entretenu un
instant, et par la plupart des membres du ca-
binet et le corps diplomatique.

Le souverain s'est également entretenu avec
l'ambassadeur des Etats-Unis et le haut-commis-
saire du Canada à Londres.

Le cortège royal a quitté peu après la gare
dans quatre voitures découvertes sous les ac-
clamations de plusieurs milliers de spectateurs.

Grave incident russo-nippon

EE* Suisse
Accident à la cantine de Laupen

Quatre ouvriers blessés
LAUPEN, 23. — Jeudi après-midi, entre 13 et

14 heures, annonce le «Berner Tagblatt», la can-
tine de fête pour la manifestation commémora-
tive de la bataille de Laupen, qui était en cons-
truction, s'est effondrée. Les ouvriers étaient en
train de placer une bâche sur la cantine lorsque
un coup de vent démolit l'échafaudage. Quel-
ques charpentiers se trouvaient sur ce dernier.

Quatre d'entre eux furent blessés. L'un a eu
une fracture du crâne, un autre une fracture des
côtes et les deux autres n'ont été que légère-
ment blessés.

Les quatre charpentiers ont néanmoins été
transportés à l'hôpital de fille. Les travaux ont
aussitôt été repris par d'autres ouvriers.

Chronique Jurassienne
Courrier de Dienne

Identification
(Corr.). — Après maintes recherches, la police

îst arrivée à identifier le cadavre découvert di-
manche dernier dans la forêt de Mal vaux. Il s'a-
git d'un domestique de campagne venant des en-
virons de Moutier.
A Prêles. — Accident de la circulation.

(Inf. part.). — Un accident de la circulati on
s'est produit la nuit dernière à Prêles, où un
automobiliste et un motocycliste sont entrés en
collision. Ce dernier aurait été assez sérieuse-
ment touché et souffrirai t notamment de plu-
sieurs côtes enfoncées, blessures qui nécessitè-
rent son transfert à l'hôpital . Le gendarme de
Lengnau a ouvert une enquête. A l'heure où
nous mettons sous presse, on ne connaît pas en-
core les causes de cet accident.

Les bonnes maisons
(Corr.) — Nous apprenons que la grande ma-

nufacture d'horlogeriî biennoise « Graen Watch
Mfg. Co » vient de créer en faveur de son per-
sonnel une caisse de prévoyance sous forme d'u-
ne assurance mixte garantissant le paiement
d'un capital au décès ou à un âge déterminé.

Cette œuvre sociale mérite une mention spé-
ciale et fait preuve d'un excellent esprit et d'une
bonne entente réciproque entre employeurs et
employés.

R EVU E PU JOUR
Situation stationna ire en Extrême-Orient

La Ghaux-de-Fonds, le 23 juin.
Ap rès le coup de Swatow (Soua-téou pour les

Jaunes) la situation semble à nouveau devoir
se stabiliser du côté de la Chine. En ef f e t , ni
l'Angleterre, ni les Etats-Unis , n'ont don-
né dans le p iège. Les deux puissances ont pro-
clamé énergiquement leur droit à stationner
dans los eaux du port et à protége r leurs na-
tionaux et ont ref usé de céder. En sorte que To-
kio, qui tentait une nouvelle épreuve de f orce
en a été po ur ses f rais. Et sans doute le mar-
chandage va-t-il continuer sans qu'on risque le
moins du monde et du côté nipp on surtout, un
geste irréf léchi p rovoquant le conf lit général qui
menace à intervalle régulier.

C'est l 'Orient où la cruauté règne, où l'in ti-
midation violente alterne avec la ruse et où
tout est p ossible sous les f ormules de politesse
les p lus exquises...

Selon les nombreux bruits qui conf irment bien
ce que nous écrivons plu s haut, les exigences
j ap onaises maxima seraient de demander la rup -
ture comp lète de Londres avec le gouverne-
ment national chinois et la coopération dé l 'An-
gleterre avec le Japo n p our l 'instauration d'un
nouvel ordre en Extrême-Orient. Si le blocus de
Tien-Tsin ne lasse p as l'énergie britannique, il
serait temp s p our Tokio de chercher un com-
p romis et de ramener l'aff aire aux p rop ortions
d'un incident local.

Il est tout de même curieux , on l'avouera,
de constater qu'au moment où le Jap on af f a m e
la concession britannique de Tien-Tsin. il de-
mande la collaboration des banques anglaises
p our soutenir les nouvelles monnaies lancées
dans la Chine du Nord et du Centre!...

Une bataille aérienne en Mandchourie ?

On lira p lus loin qu'un très grave incident,
sur lequel les détails manquent encore, vient
de se p roduire à la f rontière mandchoue. S'agit -
il d'une nouvelle initiative de l 'état-maj or russe
de Vladivostock agissant de sa p rop re autorité,
comme ce lut le cas lors des derniers incidents
russo-nipp ons qui p rovoquèrent l'entrée en lice
des deux armées... et la destitution du maré-
chal Blëcher ? Ou Moscou aurait-il tenté (ce qui
semble bien imp robable) un raid sttr le Jap on,
raid stonrté à temvs ?

Ouoi qu'il en soit, on sera très probablement
f i x é  demain sur retendue et la p ortée exacte
des événements.

Le retour des souverains britanniques
Les j ournaux londoniens consacrent la plus

grande p artie de leurs commentaires de ce ma-
tin au retour des souverains anglais dans leur
cap itale. Plusieurs p ublient des éditions sp é-
ciales comprenant de nombreuses p hotograp hies,
ils soulignent que le voyage des souverains
est un succès p ersonnel pour le roi George
VI et la reine Elisabeth. Ils en montrent éga-
lement l 'importance an relevant que de nou-
velles amitiés ont été nouées.

Le « Times » écrit qu'il a f allu souvent des
années p our qu'un monarque britannique ga-
gnât la conf iance de tous ses suj ets. La récep-
tion d'hier, qui vit des centaines de milliers de
p ersonnes massées dans les rues a prouvé que
les souverains actuels sont pour le moins aussi
aimés que tout coup le roya l qui monta naguère
sur le trône d'outre-Manche. Les manif estations
de jo ie et d'enthousiasme d'hier acquéraient
d'autant p lus de valeur qitelles étaient sp on-
tanées et sincères.

Résumé de nouvelles

— Ce n'est p as encore auj ourd'hui que M.
Strang signera son traité à Moscou. Staline, en
ef f e t ,  est touj ours p artisan de i'« automatique .
qu'il s'agisse des alliances ou d'autres choses...
tandis,que M. Chamberlain n'est p as tout à f ait
assez conf iant p our mettre la p aix du monde
entre les moins d'un dictateur, quel qu'il soit.

— On a p eu de détails sur l'activité de l'axe
qui continue ses échanges d 'états-maj ors et
p ousse sa p réparation militaire aux f rontières
d'Egyp te , de Pologne et d'Albanie.

— Rome et Berlin continuent de chercher à
mettre l'Esp agne dans leur j eu. Mais alors crue
le ministre Suner et le général Oueip o de Lla-
no sont nettement p artisans d'une p olitique d'ad-
hésion à l'axe, le général Franco s'y ref use et
exige le maintien de l 'indép endance totale de la
Péninsule. P. B.
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Les principaux points de départ

SINGAPOUR, 23. — La conférence militaire
anglo-française, à laquelle participent 44 offi-
ciers de marine des deux pays et qui a cora-
mencé ses travaux jeudi porteraient: 1. siur
l'unification , en cas de guerre , des forces britan-
niques et françaises en Extrême-Orient, avec un
commandement unique à Singapour; 2. sur les
Problèmes de tactique en cas d'hostilités avec le
Japon, en tenant compte de la supériorité nava-
le nippone ; 3. sur la protection de Hong-Kong;
4. sur la protection de la navigation marchande.
La conférence discutera sans doute aussi la
question des fortificat ions des bases de Cam-
ranh, dont la France veut faire un second Sin-
gapour.

La conférence navale
de Singapour


